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conditions de grève dans Le secteur de L’éducation

les critiques des syndicats 
La paralysie pour raison de grève du secteur de l’éducation nationale n’est désormais plus tolérée en vertu de l’application de la loi

portant révision du droit de grève. Le décret exécutif qui vient d’être publié a fixé les modalités d’exercice de ce droit pour les travailleurs
du secteur.

si pour les autorités cette loi est
venue pour réorganiser le champ
syndical et donner plus de valeur à

cette activité, pour les syndicats, cette loi
est attentatoire aux libertés syndicales
garanties par la Constitution.
« C’est une mise à mort du combat syndi-
cal, qui est portant garanti par la Constitu-
tion », s’est exclamé le secrétaire général
du Syndicat autonome des travailleurs de
l’éducation et de la formation (SATEF),
Boualem Amoura. Contacté par le Jeune
Indépendant, le syndicaliste a précisé que
« cette loi, qui a été adoptée et publiée sans
l’approbation des syndicats autonomes, est
anticonstitutionnelle ».
M. Amoura a tenu à préciser que « le ser-
vice minimum » fixé dans le décret exécu-
tif a toujours été assuré pendant les mou-
vements de grève organisés par les syndi-
cats du secteur, à part, dit-il, quelques
menaces de boycotter certaines tâches,
sans pour autant qu’elles ne soient réelle-
ment mises à exécution sur le terrain.
La considérant comme « un code pénal bis
», M. Amoura a réitéré son rejet de cette
loi, estimant qu’elle doit être impérative-
ment retirée. « Tous les articles sont
contestables, car ils sont contradictoires et
entravent le libre exercice syndical. Il y a
une ingérence dans les affaires internes des
syndicats », a-t-il soutenu.
M. Amoura a souligné, qu’« en tant que
syndicats, nous n’allons pas baisser les
bras et nous allons continuer le combat
pour abroger cette loi. Ce projet est passé
au Conseil de la nation et nous avons pro-
fité de cette période pour mobiliser encore
plus nos adhérents, en vain ». Il a enchaî-
né : « Après adoption de ce projet de loi,
nous avons saisi officiellement le Bureau
international du travail (BIT), dont l’Algé-
rie est signataire des conventions 87- 89
relatives à l’activité syndicale et au droit
de grève ».
Dans le même sillage, il a précisé que «
cette loi, qui a été adoptée et publiée sans
l’approbation des syndicats autonomes, est
anticonstitutionnelle. Elle est en parfaite

contradiction avec l’article 34 de la
Constitution algérienne qui parle des liber-
tés individuelles qui ne peuvent être tou-
chées sous aucun motif que ce soit ». Il a
ajouté : « Elle est contre la convention 87
du BIT, notamment les articles 3 et 4,
articles dont parlait le ministre du Travail.
Il y a une ingérence flagrante dans les
affaires internes des syndicats quand on
limite le nombre de mandats et la durée de
celui-ci. » De son côté, Kouider Yahioaui,
secrétaire national et chargé de l’organisa-
tion au sein du syndicat national des tra-
vailleurs de l’éducation (SNTE), a affirmé
que « la grève est un droit humain légitime
qui ne peut être aboli que de manière injus-
te et agressive, et sa violation constitue
une violation flagrante du droit de la clas-
se ouvrière à défendre ses droits ». Il a
ajouté : « Quiconque exerce une profes-
sion, quelle qu’elle soit, n’est pas un escla-
ve, mais il s’agit plutôt d’un citoyen libre
qui a le droit de jouir de ses droits tels
qu’ils ont été stipulés au niveau internatio-
nal et sans exception, sans aucune restric-
tion ni entrave pour le décourager de

manifester comme l’exige la grève ». M.
Yahiaoui estime que pour les personnes
dont les droits légitimes sont opprimés, la
grève est le moyen le plus efficace pour les
revendiquer.
Il convient de souligner que le secteur de
l’éducation nationale n’est pas concerné
par l’interdiction de grève, à part les direc-
teurs d’établissements et les inspecteurs,
selon le décret qui précise les métiers qui
sont frappés par l’interdiction,
En revanche, les enseignants sont tenus
d’assurer un service minimum à hauteur
de 30 % pour les services liés, notamment
la dispense des programmes pédago-
giques, l’attribution des notes aux réunions
des conseils des classes, aux délibérations
et aux examens scolaires et professionnels
à caractère local.
Il convient de noter que la liste des sec-
teurs, des personnels et des fonctions aux-
quels le recours à la grève est interdit vient
d’être publiée au dernier Journal offi-
ciel (n°67). Le décret exécutif du 17
octobre 2023 fixe également la liste des
secteurs d’activité et des postes de travail

nécessitant la mise en œuvre d’un service
minimum obligatoire, et ce en application
des dispositions des articles 62 et 67 de la
loi n°23-08 du 21 juin 2023 relative à la
prévention, au règlement des conflits col-
lectifs de travail et à l’exercice du droit de
grève.
L’interdiction faite à certains secteurs de
faire grève vise, selon le décret publié au
dernier Journal officiel, « à maintenir la
continuité des services publics essentiels
et à assurer l’approvisionnement en
besoins essentiels du pays et de la popula-
tion dont l’interruption pourrait exposer le
citoyen à des risques pour sa vie, sa sécu-
rité ou sa santé, ou potentiellement condui-
re, par les conséquences de la grève, à une
crise grave ».
Le texte explique que la liste des secteurs
concernés par l’interdiction de recourir à
la grève englobe les « domaines de la
défense et de la sécurité nationales, ainsi
que les secteurs stratégiques et sensibles
en termes de souveraineté ou de maintien
des services essentiels d’intérêt vital pour
la nation ». Lynda Louifi

tHéraPies innovantes et Lutte anti - cancer

les professionnels en formation
A l’occAsion d’Octobre rose, des jour-
nées de formation continue portant sur les
thérapies innovantes et les soins dentaires
des cancéreux seront organisées respecti-
vement le 26 et le 31 de ce mois au profit
des professionnels de la santé, à l’Institut
national de santé publique (INSP). C’est ce
qu’a indiqué le Pr Abderrezak Bouamra,
directeur général de cet institut.
Dans l’objectif de l’amélioration de la qua-
lité de la prise en charge des patients
atteints de cancer, « la formation continue
joue un rôle important pour l’actualisation
des techniques thérapeutiques afin d’at-
teindre cet objectif, qui est l’un des axes
prioritaires de la stratégie du secteur de la
santé de lutte contre le cancer », a expliqué
au Jeune Indépendant le DG de l’INSP.
C’est dans cet esprit d’amélioration des
connaissances des professionnels de la
santé qu’une journée de formation intitulée
« Thérapies antinéoplasiques et médecine
dentaire » sera organisée le 26 octobre au
siège de l’INSP.
Le Pr Bouamra a expliqué que « le malade
qui souffre de cancer est un malade fragile

qui est déjà sous traitement de chimiothé-
rapie ou radiothérapie, mais il nécessite
parfois des soins dentaires et cela implique
une approche spécifique dans ce cas pré-
cis ». Il a ajouté que, lors de cette jour-
née, « des spécialistes du domaine vont
partager leurs expériences et les avancées
du domaine, notamment concernant la pré-
vention, la prise en charge et les complica-
tions des soins dentaires des malades
atteints de cancer du sein ». Il a également
souligné que cette approche thérapeutique
est encore plus spécifique pour les femmes
qui souffrent du cancer du sein et qui
demande une plus grande attention d’un
point de vue thérapeutique mais également
esthétique.
A cette occasion, plusieurs intervenants
présenteront des conférences, notamment
sur la « prise en charge des patients sous
traitement anti-résorptif, les nouvelles
approches thérapeutiques de l’ostéochi-
mionécrose des maxillaires, les répercus-
sions du traitement antinéoplasique sur la
muqueuse buccale ainsi que sur la relation
entre le « cancer du sein, la cavité buccale

et la qualité de vie des patients ». En outre,
le DG de l’INSP a annoncé que « dans le
cadre de la stratégie de lutte contre le can-
cer, le volet de la recherche et de l’innova-
tion est aussi un axe important que le
ministère de la Santé œuvre à dévelop-
per ». A cet effet, une journée d’informa-
tion et de formation y sera consacrée le 31
octobre avec l’intervention de chercheurs
de plusieurs spécialités, dont des cher-
cheurs en génétique, afin notamment
d’aborder les avancées dans le domaine de
la médecine de précision.
Ainsi, « cette rencontre sera marquée par la
présence d’experts en la matière, dont des
oncologues, des radiologues et des chirur-
giens, pour partager leurs expériences et
débattre autour de cette question, avec tou-
jours comme objectif l’amélioration de la
qualité de la prise en charge thérapeutique
des patients et augmenter le taux de sur-
vie », a souligné le DG de l’INSP.
Il convient de noter que la médecine de
précision est une nouvelle discipline médi-
cale qui utilise les données biologiques,
environnementales ou sociales spécifiques

au patient pour mieux connaître la probabi-
lité de développer des maladies. Cette
médecine innovante s’articule actuelle-
ment sur deux types de traitement : les thé-
rapies ciblées et l’immunothérapie spéci-
fique. Même si elle ne remplace pas com-
plètement les traitements actuels, elle per-
met toutefois de compléter l’arsenal théra-
peutique existant.
En conclusion, le Pr Abderrezak Bouamra
a tenu à souligner que « le ministère de la
Santé a réalisé des avancées très impor-
tantes dans le domaine de la prise en char-
ge des malades atteints de cancer, que cela
soit en radiothérapie, en chimiothérapie et
même pour les thérapies ciblées ou inno-
vantes ». Il a ajouté que « l’Algérie conti-
nue de déployer des efforts pour la prise en
charge des pathologies cancéreuses en
termes de moyens matériels mais égale-
ment en termes de moyens humains. La
formation continue reste la clef pour
l’amélioration de la qualité de la prise en
charge des malades pour un plus grand
taux de guérison et une meilleure qualité de
vie pour les patients ». Sihem Bounabi
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bombardements intensifs et bLocus à gHaza

le système sanitaire au bord
de l’effondrement 

La situation humanitaire dans la bande de Ghaza était déjà déplorable avant le début de l’agression
sioniste. Le blocus israélien depuis plus de 16 ans, en plus des agressions barbares à répétition, ont
mis à rude épreuve le système sanitaire ghazaoui. La situation humanitaire est catastrophique dans

l’enclave palestinienne et le nombre de victimes ne cesse d’augmenter depuis le début de l’agression
du 7 octobre pour atteindre, hier, 5791 civils tués dont 2360 enfants.

l es raids meurtriers de la machine à
tuer israélienne n’ont pas épargné
les secouristes et le personnel médi-

cal, qui sont protégés par les lois interna-
tionales et celles de la guerre. L’armée
d’occupation sioniste a tué 65 membres du
personnel médical et détruit 25 ambu-
lances. Cette agression barbare, sans précé-
dent, qui a dévoilé le visage hideux de
l’Etat sioniste, a ciblé les hôpitaux et les
centres de soins, pour accentuer les souf-
frances des ghazaouis et ne laisser aucune
chance aux blessés. Douze hôpitaux et 32
centres de santé sont hors service, et les
autorités sanitaires ont exprimé leurs
craintes que d'autres soient hors service
dans les heures à venir en raison du ciblage
et du manque de carburant.
En dépit de cette situation humanitaire cri-
tique, le monde occidental continue sans
relâche d’apporter son aide « incondition-
nelle » à l'État terroriste israélien. Les
Etats-Unis, la Grande Bretagne, l’Alle-
magne, entre autres, ont envoyé des aides
militaires conséquentes à l’armée d’occu-
pation, dont des bombes et des missiles qui
ont été utilisés dans le massacre de plus de
2300 enfants. Ce soutien militaire com-
plique davantage la situation sur le terrain
et accroît les souffrances des civils palesti-
niens. L’aide la plus importante est celle
des américains, qui ont aidé les israéliens,
entre 1946 et 2023, avec environ 260 mil-
liards de dollars, selon un rapport du
Congrès américain publié en mars dernier.
Plus de la moitié de ce montant était desti-
née à l’aide militaire.
A l’aide non négligeable s’ajoute un sou-
tien politique occidental indéfectible quel
que soit les circonstances, permettant aux
criminels israéliens d'exterminer, torturer,
déporter les Palestiniens et de spolier leur
terre en toute impunité. Les responsables
occidentaux sont conscients de leur com-
plicité dans le génocide commis contre les
Palestiniens et ils l’assument complète-

ment.  Lors des visites de soutien du prési-
dent américain, Joe Biden, de son chef de
diplomatie et du ministre de la Défense, du
Chancelier allemand, Olaf Scholz et du
premier ministre britannique, Rishi Sunak,
une solidarité et un soutien inconditionnel
étaient exprimés, tout en évoquant « le
droit d’Israël à se défendre». Les améri-
cains sont allés très loin dans leur rôle de
protecteur en menaçant quiconque partie
«voulant profiter de la situation pour atta-
quer Israël ».
Hier, c’était le président français Emanuel
Macron, qui avait ordonné l’interdiction
sur le sol français de toutes les manifesta-
tions en soutien aux civils massacrés à
Ghaza, qui a exprimé la « solidarité de la
France » avec l’état sioniste, sans oublier,
lui aussi de menacer «les ennemis d’Israël
de ne pas prendre le risque inconsidéré
d'ouvrir de nouveaux fronts ». Il a voulu se
distinguer des autres responsables occiden-
taux en annonçant, lors de sa visite en
Palestine occupée, la nécessité de former
une coalition internationale pour lutter

contre le Hamas et le détruire.
Ce soutien occidental « indéfectible » pour
les sionistes a entraîné un nouveau cycle de
destruction et de souffrances humaines
pour les Palestiniens, notamment à Ghaza.
Le dernier bilan officiel annoncé hier a fait
état de plus de 5800 civils tués depuis le
début de l’agression, dont 2360 enfants et
près de 1300 femmes. Plus de 110 autres
Palestiniens ont été également tués par les
forces d’occupation et des colons, dans
d’autres régions de la Palestine occupée, où
le Hamas n’est pas présent.
Selon le ministère de la Santé à Ghaza, 70
% des victimes sont des enfants, des
femmes et des personnes âgées. Le minis-
tère a souligné notamment que 1 550 per-
sonnes sont portées disparues ou encore
sous les décombres, dont 870 enfants.
Selon cinq agences des Nations Unies
(ONU), la situation humanitaire à Ghaza
est désormais «catastrophique», assurant
que les hôpitaux sont «submergés» de bles-
sés et que les enfants «meurent à un rythme
alarmant». Mohamed Mecelti

cour internAtionAle 
de justice
Les crimes sionistes à
ghaza seront examinés
lA cour internAtionAle de justi-
ce (CIJ), l'organe judiciaire des Nations
unies (ONU), a annoncé le début, le 19
février 2024, de ses audiences concer-
nant les pratiques de l'entité sioniste en
Palestine. 
Dans un communiqué, la cour a affirmé
le début, le 19 février 2024, des
audiences de la CIJ sur la manière dont
les politiques et pratiques de l'entité sio-
niste en Palestine affectent le statut juri-
dique de l'occupation et quelles pour-
raient être les conséquences juridiques
de ce statut pour tous les Etats et l'ONU.
Il a été noté que les 57 Etats et institu-
tions internationales participant au pro-
cessus sous forme écrite annonceront
ultérieurement l'ordre dans lequel ils
feront leurs déclarations orales.
Dans sa décision du 30 décembre 2022,
la Commission des questions politiques
spéciales et de la décolonisation de l'As-
semblée générale des Nations unies a
demandé à la CIJ d'émettre son avis
consultatif sur les conséquences juri-
diques de l'occupation sioniste. 
La demande d'exprimer un avis sur la
question de l'occupation des territoires
palestiniens a été inclue dans une résolu-
tion adoptée par l'AG (qui comprend
193 membres) à la majorité de 87 voix.
Basée à La Haye, la capitale administra-
tive des Pays-Bas, la CIJ peut donner
des avis consultatifs non contraignants
sur des questions posées par les organes
de l'ONU et d'autres institutions spé-
ciales.
Dans un avis consultatif rendu en 2004,
la Cour internationale de Justice a recon-
nu que le mur construit par les autorités
sionistes dans les territoires palestiniens
occupés n'était pas conforme au droit
international.
Il est à rappeler que pour la dix-huitième
journée consécutive, l'armée d’occupa-
tion sioniste continue de pilonner Gaza
par d'intenses frappes aériennes qui ont
rasé des quartiers entiers, tuant plus de
5800 Palestiniens, dont 2 360 enfants et
près de 1300 femmes, et blessant plus de
16000 personnes, selon le ministère de
la Santé de la Bande de Gaza. De plus,
plus de 1550 personnes sont portées dis-
parues, car toujours ensevelies sous les
décombres.

M. M.
en soutien à lA
PAlestine 
L’algérie boycotte le
discours du président de
l’uiP

lA déléGAtion parlementaire algé-
rienne a boycotté l'ouverture des travaux
de la 147e session de l'Union Interparle-
mentaire (UIP), qui se tient dans la capi-
tale angolaise Luanda, en quittant la
salle lors du « discours partial flagrant »
du président de l'UPI Duarte Pacheco
envers l'entité sioniste.
La délégation algérienne, représentant
les deux chambres (Haute et Basse) du
Parlement, a quitté la salle pour dénon-
cer le « discours partial » de M. Duarte
Pacheco, favorable à l'entité sioniste qui
a commis et continue de commettre des
crimes abjects dans la bande de Ghaza et
dans les territoires palestiniens occupés.
Le boycott de la délégation algérienne
du discours d'ouverture, marqué par son
retrait de la salle, a été suivi par ailleurs
par d'autres délégations parlementaires
dont celles du Parlement arabe, de la
Palestine, du Koweit et de l'Iran. Par la
suite, les Parlementaires algériens ont
regagné la salle et écouté le discours du
Président Joao Laurenço de la répu-
blique d'Angola, pays ami.

M. B.

conseiL de sécurité

la grande impasse
lA semAine dernière, le Conseil de sécu-
rité n'a pas réussi à adopter deux projets de
résolution concernant l'escalade sioniste.
Les Etats-Unis ont brandi le veto contre le
dernier projet de résolution qui exigeait la
cessation des hostilités afin de permettre la
mise en place d’un couloir humanitaire.
L’impasse du Conseil de sécurité et sa
paralysie dans la gestion de ce conflit
majeur continue d’alimenter les débats
dans les médias. L’opinion mondiale est
horrifiée par l’ampleur des exactions sio-
nistes et surtout par l’impunité flagrante
dont jouit l’entité sioniste de la part des ins-
titutions internationales censées défendre
l’humanité, les droits des peuples et proté-
ger la paix et la sécurité sur la planète. La
politique génocidaire d’Israël est encore
soutenue financièrement, militairement et
diplomatiquement par les pays occiden-
taux. Ces derniers continuent de faire déli-
bérément l’amalgame entre la légitime
résistance d’un peuple palestinien contre

une occupation illégale qui date depuis
1948 et le terrorisme extrémiste que l’Oc-
cident manipule depuis des décennies dans
le monde musulman.
Faut-il s’attendre à une réaction salvatrice
de la part du Conseil de sécurité, dont une
réunion de haut niveau a débuté hier en fin
d’après-midi ? Pour les observateurs, rien
n’est moins sûr et les débats risquent de
s’éterniser dans des déclarations de com-
promis ou de résolutions inopérantes. 
Il convient de souligner que le ministre des
Affaires étrangères et de la Communauté
nationale à l'étranger, Ahmed Attaf, est
depuis hier à New York pour participer à
cette réunion consacrée sur les graves
développements dans les territoires palesti-
niens occupés, notamment dans la bande de
Ghaza, où l'agression sioniste barbare se
poursuit depuis le 7 octobre. L'Algérie a
déjà exprimé son opinion sur la situation à
Ghaza, refusant même de participer à un
simulacre de conférence de "paix" organi-

sée en Egypte. M. Attaf a été invité à parti-
ciper aux travaux de cette réunion par son
homologue brésilien, Mauro Vieira, dont le
pays assure la présidence périodique du
Conseil de sécurité pour le mois d'octobre.
Le ministre des Affaires étrangères et de la
Communauté nationale à l'étranger prendra
également part aux travaux de la session
extraordinaire d'urgence de l'Assemblée
générale des Nations unies, prévue demain.
Dans le même sillage, le Conseil de sécuri-
té de l'ONU a lancé son débat public tri-
mestriel sur la situation en Palestine occu-
pée. Le secrétaire général des Nations
unies, Antonio Guterres, le coordinateur
spécial pour le processus de paix au
Moyen-Orient, Tor Wennesland, et le
secrétaire général adjoint aux affaires
humanitaires, Martin Griffiths, sont les
intervenants attendus lors de cette réunion,
qui sera présidée par le ministre brésilien
des Affaires étrangères, Mauro Vieira.

Hachemi B.
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le reverse engineering, une méthode
qui consiste à analyser un système indus-
triel pour en déduire son fonctionnement,
représente un outil essentiel pour la pro-
motion de la production national et le
développement des petites et moyennes
industries, a indiqué lundi à Alger le prési-
dent du Conseil national économique,
social et environnemental (CNESE), Sidi
Mohammed Bouchenak Khelladi, signa-
lant que l’Algérie fait face à des insuffi-
sances dans son écosystème technolo-
gique. Le président du CNESE qui a mis
en avant les engagements du Président de
la République, notamment l’engagement n
13, qui vise à promouvoir la production
nationale et à orienter l’industrialisation
vers les micros, petites et moyennes indus-
tries, a affirmé que le reverse engineering
devient un outil essentiel pour atteindre
ces objectifs.
Lors d’un Séminaire portant sur «l’apport
du reverse engineering sur l’écosystème
technique national», tenu en présence du
ministre de l’Industrie et de la Production
pharmaceutique, Ali Aoun et celui de la
Formation et de l’Enseignement profes-
sionnels, Yacine Merabi a cependant
signalé que «l’Algérie, malgré son poten-
tiel, fait face à des insuffisances dans son
écosystèmes technologique, en particulier
dans le domaine de l’ingénierie. Ces
lacunes entravent notre capacité à dévelop-
per de nouveaux produits à déployer de
nouvelles installations industrielles et à
obtenir des certifications conformes aux
normes internationales».
Ainsi, le reverse engineering peut jouer un
rôle crucial dans la mise en place des bases
d’un écosystème technologique perfor-
mant et ouvre des opportunités pour la

création d’entreprises et la diversification
des secteurs d’activités, a estimé le prési-
dent du CNESE.
Le reverse engineering (rétro-ingénierie)
est définie comme l’analyse d’un produit
fini pour en déterminer le fonctionnement
interne et la méthode de fabrication et
modifier ou reproduire tout ou une partie
des données techniques qui caractérise ce
produit.
Concrètement, il s’agit de développer des
prototypes locaux en utilisant les connais-
sances et un savoir-faire national, tout en
développant le transfert technologique
dans le respect de la propriété intellectuel-
le, a-t-on expliqué lors du séminaire.
Le séminaire avait pour objectif principal
la sensibilisation à l’impact potentiel du
reverse engineering sur l’écosystème tech-
nologique, ainsi que sur son rôle dans la

relance industrielle, la réduction des
importations et la promotion du contenu
local.
Il vise aussi, à identifier les filières à forte
valeur ajoutée à cibler dans le cadre d’un
programme national de développement du
reverse engineering, tout en lançant une
réflexion collective sur les mesures que
pourraient prendre les pouvoirs publics
pour soutenir le développement technolo-
gique national, ainsi que les actions à
entreprendre pour mettre en place un plan
d’ingénierie inversée, tout en respectant
les droits de la propriété intellectuelle.

Plus de 1 600 demAndes
d’enreGistrement de Brevets 

En marge de cette rencontre, le directeur
général de l’Institut national algérien de la

propriété industrielle (INAPI), Abdelhafid
Benmehdi, a estimé dans des déclarations
à la presse que la reverse engineering
constituait une opportunité pour les star-
tups et les PME pour développer certaines
technologies et dans divers secteurs.
Le responsable a indiqué que la pratique
de l’ingénierie inversée exigeait une veille
technologique qui permet aux entreprises
d’avoir une vision «claire et précise» sur
l’évolution d’un secteur et le segment
qu’elle peut développer pour permettre
l’obtention d’un brevet d’invention.
Dans ce cadre, il a fait savoir que l’Institut
avait recensé jusqu’à septembre dernier,
plus de 1 600 demandes d’enregistrement
des nouveaux brevets d’invention, dépo-
sées par des universités, instituts et entre-
prises.

S. N.

dAns sa démarche
d’accompagner les
exportateurs dans leur activité
et lever les obstacles qui
entravent leur activité, le
ministère du Commerce et de
la Promotion des exportations
vient de lancer une plateforme
numérique destinée à recevoir
les doléances et préoccupations
des opérateurs. C’est ce qu’a
annoncé hier le département du

Commerce dans un
communiqué, affirmant que cet
espace numérique constitue
«une interface d’une utilisation
facile», laquelle permettra aux
exportateurs d’exposer leurs
préoccupations  en fonction de
la nature de préoccupation et le
secteur». «Dans le cadre de
l’accompagnement de la
dynamique qu’enregistre
l’activité des exportations hors

hydrocarbures et aussi des
efforts du département du
Commerce pour
promouvoir  le contact et
l’interactivité avec les
opérateurs économiques, le
ministère du Commerce
informe l’ensemble des
opérateurs  économiques et
partenaires
professionnels  activant dans le
domaine de l’export  du

lancement d’une plateforme
numérique», a-t-on indiqué.
L’objectif étant «d’être à
l’écoute des exportateurs et
recenser les obstacles qui
entravent leur activité et
assurer leur prise en charge
rapide». Cette plateforme est
disponible sur
le www.algex.dz/celluleecoute,
a-t-on précisé. R. E.

doLéances des exPortateurs

une cellule d’écoute au ministère
du Commerce

Promotion de La Production nationaLe

le rôle crucial du reverse engineering

la collaboration a été actée à
l’occasion de la cérémonie
de lancement du partenariat

entre les deux parties, tenue hier
à Alger. L’opérateur algérien
bénéficiera donc de l’accompa-
gnement et de l’expertise de cet
acteur majeur de la cybersécuri-
té. 
C’est pour réussir sa transforma-
tion numérique en toute sécurité
qu’Icosnet s’est allié avec Hita-
chi. «Icosnet, en continuité de
ses activités historiques dans la
connectivité et le Cloud, s’asso-
cie avec Hitachi System Security,
un leader mondial reconnu en
matière de cybersécurité», a-t-on
affirmé chez Icosnet, précisant
que cette collaboration annonce
un partenariat stratégique visant
à renforcer la sécurité dans tous
les domaines d’industrie et à
accompagner leur digitalisation. 
«Cette collaboration va combiner
l’expertise des deux organisa-
tions pour fournir des solutions
complètes de cybersécurité et de
transformation digitale à des
clients tant en Algérie qu’en
Afrique», a-t-on indiqué, affir-
mant que l’évolution des
menaces et des moyens à la dis-
position des acteurs cyberné-
tiques impose d’être à jour avec

les dernières protections et les
meilleures pratiques en matière
de cybersécurité. Ainsi, par ce
partenariat, le marché bénéficiera
d’une offre complète de solutions
et de prestations, comprenant une
sécurité renforcée, une protection
des données et un accès à l’ex-
pertise.    

L’importance de ce partenariat a
été soulignée par Ali Morsli,
directeur général d’Icosnet, qua-
lifiant cette collaboration
d’»étape cruciale dans l’engage-
ment de la société à offrir aux
clients le meilleur de la technolo-
gie pour accompagner sereine-
ment leur digitalisation, tout en

garantissant une sécurité inéga-
lée». 
Cette collaboration avec Hitachi
System Security va contribuer,
selon lui, à créer un environne-
ment numérique plus sécurisé.
«Cette collaboration ouvrira une
nouvelle ère de la cybersécurité»,
a-t-il précisé, affirmant que ce

partenariat s’inscrit dans la conti-
nuité de ce que fait déjà l’opéra-
teur.
Les deux opérateurs visent donc
à installer un SOC souverain
(Security Operation Center), qui
est une plate-forme permettant la
supervision et l’administration
de la sécurité du système d’infor-
mation, à même d’accompagner
les entreprises, selon les préci-
sions de M. Morsli, lequel a
annoncé le lancement, l’année
prochaine, de «l’Académie Icos-
net». 
«Elle sera consacrée spéciale-
ment à l’accompagnement de nos
clients dans leur transformation
digitale. L’académie va surtout
se concentrer sur les métiers
d’Icosnet», a-t-il signalé.
Pour sa part, le vice-président
des affaires à Hitachi, Yannick
Berneron, a évoqué l’importance
de ce partenariat. 
«D’une part, il nous donne l’op-
portunité d’aider et de soutenir le
développement d’Icosnet et de
l’Algérie par des services de
cybersécurité spécialisés et adap-
tés à son marché et, d’autre part,
il nous conforte dans la stratégie
de nous établir durablement en
Afrique», a-t-il indiqué.

Lilia Aït Akli

sécurité numérique

iCosnet s’allie aveC HitaCHi 
La transformation numérique que l’Algérie a amorcée n’est pas sans risque. Raison pour laquelle elle doit s’accompagner de sécurité.
C’est dans cette optique qu’Icosnet, opérateur télécom, vient de s’allier avec Hitachi System Security, prestataire de service de premier

plan en cybersécurité. En plus de bénéficier de l’expertise de ce leader mondial en cybersécurité, ce partenariat permettra aussi
de faire de l’Algérie un acteur majeur en la matière en Afrique.  
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5 tizi ouzou
vingt-deux départs
de feu en 24 heures 
ce ne sont pas moins de 22
départs de feu qui ont été enregistrés,
avant-hier, par les services de la
Protection civile de Tizi Ouzou. Ces
feux ont ravagé 5 ha de broussaille et
au moins une centaine
d’oliviers. Plusieurs habitations au
village de Tamdikth, dans la
commune de Tizi Ghenif, ont été
sérieusement menacées par les
flammes. Il a fallu l’intervention
salutaire des éléments de la
Protection civile pour éviter le pire.  
Dans la commune d’Aghribs, plus
exactement au village Aït Ouachen,
les feux ont parcouru 2 ha de
broussaille. Au village de Tizi
Tergua, dans la commune de Mekla,
ce sont 3 ha de broussaille et arbres
fruitiers qui ont été la proie des
flammes. Aux villages d’Aït Ali et
Aït Boumaâza, dans la commune de
Frikat, les flammes ont ravagé 6 ha
de broussaille et arbres fruitiers.
Chacun des deux villages cités a
perdu 3 ha de ses richesses. A Draâ
El-Mizan, les pyromanes ont été
responsables de la destruction de 5,5
ha de broussaille et autres arbres
fruitiers. Trois hectares ont été
parcourus par les flammes
destructrices au village Hania et 2,5
ha au niveau du village et les
alentours de Laouadha. «Ce sont là
les principaux feux qui ont nécessité
de gros efforts humains et matériels
pour les circonscrire», ont souligné
les services de la direction de la
Protection civile de de la wilaya de
Tizi Ouzou.
La cellule de communication de cette
même instance a affirmé que «tous
les feux ont été éteints avec,
toutefois, un dispositif de
surveillance». La même instance a
absolument tenu à réitérer ses appels
à l’intention des agriculteurs et
particuliers disposant d’oliveraies
pour «éviter d’incinérer les
mauvaises herbes ou feuillages
ramassés dans le cadre du
débroussaillage de leurs champs».

Plus de 21 000 foyers
sans électricité
les vents violents qu’a connus le
nord du pays durant la nuit du 23 au
24 octobre courant ont provoqué la
coupure du courant électrique à plus
de 21 000 foyers de la wilaya de Tizi
Ouzou. Selon le communiqué de la
Sonelgaz de Tizi Ouzou, ces vents
violents ont causé des dommages
conséquents sur le réseau distribution
de l’électricité au niveau des postes
sources Draâ Ben Khedda (60/30 kv)
et Oued Aissi  (220/60/30 kv), ce qui
a engendré la coupure d’électricité à
environ 21 100 abonnées au niveau
des communes suivantes de Maâtkas,
Souk-El-Thnine, Tirmitine,
Betrouna, Ait-Abdelmoumene,
Thala-Amara, Tizi-Rached et Larbaâ-
Nath-Irathen.  
«A cet effet, peut-on lire encore dans
le document, la Direction de
Distribution de l’Electricité et du
Gaz de la wilaya de Tizi Ouzou a
mobilisé tous les moyens humains et
matériels nécessaires pour rétablir la
fourniture en énergie électrique pour
les abonnés touchés malgré toutes les
difficultés d’intervention dans ces
zones». L’entreprise chargée de
l’exploitation et la gestion de
l’électricité et du Gaz ne précise
cependant pas la date de réparation
des pannes et le rétablissement du
courant électrique au profit des
21100 abonnés.

De notre bureau,
Saïd Tissegouine

l’AlGérie a accueilli des sta-
giaires de plusieurs pays afri-
cains, dans le cadre de la consé-
cration du principe de coopéra-
tion africaine et de la mise en
œuvre de la stratégie de coopé-
ration Sud-Sud, a indiqué, hier,
un communiqué du ministère de
la Formation et de l’Enseigne-
ment professionnels. «Dans le
cadre de la consécration du prin-
cipe de coopération africaine
selon la règle d’intérêt commun
et de la mise en œuvre des
objectifs de la stratégie de
coopération Sud-Sud, et en

application des accords conclus
entre le secteur de la formation
et de l’enseignement profes-
sionnels avec ses homologues
de certains Etats africains, au
titre de la politique de qualifica-
tion de la ressource humaine,
étant le principal facteur de
développement et sous l’égide
du ministre de la Formation et
de l’enseignement profession-
nels, M. Yacine Merabi, l’Algé-
rie a accueilli à partir du 19
octobre 2023, des stagiaires de
plusieurs Etats africains», lit-on
dans le communiqué. Selon la

même source, ces stagiaires
représentent l’Etat du Burkina
Faso (17 stagiaires), la Répu-
blique du Niger (16 stagiaires),
ainsi que la République du
Sénégal (4 stagiaires), en atten-
dant l’arrivée d’une délégation
de la République du Tchad (10
stagiaires), à partir de ce mardi
24 octobre. A travers ses cadres
et ses fonctionnaires, le secteur
«veille à assurer toutes les
conditions d’hospitalité aux sta-
giaires africains en vue de béné-
ficier d’un stage au diapason de
la modernité, de réaliser le

développement du continent
noir et de renforcer la dimension
africaine commune», note le
communiqué. Quelque 563 sta-
giaires de différents Etats afri-
cains seront accueillis suivant
un programme tracé par «le sec-
teur de la Formation et de l’en-
seignement professionnels, en
vue de suivre une formation
constructive dans différentes
spécialisations au diapason de la
modernité et répartis sur diffé-
rents établissements du sec-
teur», ajoute la même source.

M. B.

formation ProfessionneLLe

des stagiaires de plusieurs pays africains
en algérie

le ministre des Travaux publics et des
Infrastructures de base, Lakhdar Rekhrou-
kh a donné, hier, le coup d’envoi de trois
projets structurants au niveau de la wilaya
d’Alger visant la décongestion du trafic
routier dans plusieurs communes de la
capitale. 
Lors de l’inspection de plusieurs projets
routiers à Alger en compagnie du wali
d’Alger, Mohamed Abdenour Rabhi, le
ministre a déclaré à la presse que ces pro-
jets structurants lancés ce jour «doivent
être réceptionnés dans les délais», soit
entre 8 et 14 mois et ce en vue «d’accélérer
l’opération de décongestion de la capitale
en application des instructions du président

de la République, M. Abdelmadjid Tebbou-
ne». Le ministre a inspecté le projet du
deuxième tronçon de la route reliant Ben
Aknoun (5 Juillet) à Kheraicia et devant
désencombrer plusieurs communes notam-
ment El Achour, Draria, Baba Hassen et
Kheraicia. M. Rekhroukh a indiqué que «ce
projet, confié de gré à gré à l’entreprise
Cosider, doit être réceptionné avant la fin
de 2024» à l’effet de décongestionner plu-
sieurs communes à forte densité de popula-
tion.  Il a également demandé la livraison
de la deuxième partie reliant les communes
d’El Achour et Draria «avant le mois
d’avril 2024». Par ailleurs, M. Rakhroukh a
donné le coup d’envoi du projet de dédou-

blement de la route nationale (RN) n° 63
reliant Birkhadem à Saoula, y compris la
réhabilitation de l’échangeur situé au
niveau de la RN 01.
Dans ce contexte, le ministre a souligné
l’importance de livrer ce projet en une
seule phase, étant un projet intégré, mais
aussi pour éviter la création de nouveaux
embouteillages sur la route.
Dans la commune d’El Harrach, le premier
responsable du secteur des travaux publics
a également donné le coup d’envoi du pro-
jet du tunnel au niveau de la RN 41, qui
comprend un accès à l’hôpital militare
«mère-enfant», en sus d’une intersection.

Sihem B.

décongestion du trafic routier à aLger

Coup d’envoi de plusieurs projets

dans ce cadre, plusieurs
mesures de sensibilisa-
tion ont été mises en

place dans les différentes
wilayas. Il en est de même dans
la wilaya d’Alger où les ser-
vices de Sûreté ont annoncé des
mesures sécuritaires. C’est ce
qu’a indiqué un communiqué
de ce corps de sécurité.
Face aux intempéries qui
s’abattent déjà sur plusieurs
wilayas du pays, la Sûreté
d’Alger a ainsi déployé «des
mesures sécuritaires spéciales
au niveau des routes princi-
pales et secondaires pour facili-
ter le trafic routier et sensibili-
ser les citoyens à la prudence et
à la vigilance», a précisé la
même source.
Selon le même corps de sécuri-
té, les services opérationnels
ont intensifié les patrouilles
motorisées sur les axes princi-
paux et secondaires, avec le
renfort d’équipes motocyclistes
dans les zones urbaines et sur
les voies rapides. «Une atten-
tion particulière est accordée à
la libération de la bande d’arrêt
d’urgence, et une intervention

immédiate est assurée en cas de
panne ou d’accident suscep-
tible de causer des conges-
tions», lit-on sur le même com-
muniqué.
Parallèlement, la cellule de
communication et des relations
publiques s’efforce à conscien-
tiser les conducteurs quant au
respect du code de la route et
de l’impératif d’effectuer des
contrôles réguliers de leurs
véhicules.

Le centre de commandement et
de contrôle de la sûreté de la
wilaya d’Alger est chargé de la
réception des signalements des
citoyens et alerte les forces de
police sur le terrain pour des
interventions promptes. «Les
citoyens disposent ainsi du
numéro vert 1548, de la ligne
de secours 17, de la ligne d’ur-
gence 104, de l’application
«Allo Chorta», ainsi que de la
page Facebook de la sûreté de

wilaya d’Alger pour tout signa-
lement», a souligné la même
source.
Pour rappel, un bulletin météo-
rologique spécial (BMS), émis
par l’Office national de la
météorologie, a annoncé, hier,
des pluies du niveau 2, dont la
quantité est estimée entre 20 et
30 mm. Ces averses ont touché
les wilayas Tipaza, Alger,
Blida, Boumerdès et Médéa.

Meriem D.

face aux aLéas météoroLogiques

les serviCes de sûreté
sur le qui-vive

Dès l’arrivée des premières averses de pluies qui se caractérisent par des risques de crue, d’accidents
routiers ou autres, des mesures sécuritaires au niveau des routes principales et secondaires sont

prises par les services concernés, l’objectif étant de faciliter le trafic routier et de sécuriser les citoyens. 
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les promesses du gouvernement de l’ouverture des
bureaux de change avant fin 2023 et la stabilisation

du dinar seront-elles concrétisées ?
Par Abderrahmane Mebtoul
Professeur des universités, expert
international docteur d’Etat 1974

l’annonce de l’ouverture de
bureaux de change qui ne date
pas d’aujourd’hui puisque les

dispositions du règlement n°95-07 du 23
décembre 1995 modifiant et remplaçant le
règlement n°92-04 du 2 mars 1992 relatif
au contrôle des changes notamment ses
articles 10 à 15, plus de 40 bureaux de
change avaient été agréés, aucun n’étant
opérationnel. 
L’efficacité des objectifs des bureaux de
change implique une maîtrise de cinq (05)
facteurs interdépendants 
1.-Premièrement , il s’agit de canaliser
l’importance de la sphère informelle qui
contrôle plus de 50% de la superficie éco-
nomique .C’est une erreur de politique
économique( mentalité bureaucratique du
passé) que de vouloir plafonner les prix
par décision administrative, car pour toute
entreprise ou commerce le prix directeur
doit couvrir les charges , le cas contraire,
cela a pour conséquence soit la fermeture
des entreprises ou du commerce ou
l’orientation vers la sphère informelle , à
moins que l’Etat subventionne. Car même
les prix des produits non subventionnées
au cours du dinar officiel, s’alignent sur le
cours du dinar sur le marché parallèle
amplifiant l’inflation et s’étendant en
période de crise. Pour la Banque d‘Algérie
il y a plus de 6200 milliards de dinars de
la masse monétaire en circulation hors
banques soit au cours de 137 dinars un
dollar 45,25 milliards de dollars. 
Le Président de la République avait
dénoncé l’effritement du système d’infor-
mation
et donné un montant variant entre 6000 et
10.000 milliards de dinars. Et toujours
dans cette optique, la directrice générale
des impôts dans une déclaration reprise
par l’APS en date du 02 avril 2023, a affir-
mé que le non recouvrement des impôts
représentait 6000 milliards de dinars soit
au cours actuel de 137 dinars un dollar, un
montant de 43,79 milliards de dollars soit
22,16% du PIB de 2022. 
2.-Deuxièmement la réussite de l’ouvertu-
re des bureaux de change suppose une
démarche progressive, la stabilité juri-
dique et monétaire, la refonte du système
financier dont les banques publiques acca-
parent plus de 85% des crédits octroyés et
surtout la maîtrise du processus inflation-
niste. Selon l’ ONS, organe officiel du
gouvernement, dans son dernier rapport de
septembre 2023 a établi l’évolution de
l’indice des prix de certains biens de
consommation entre août 2001 et août
2023 sur une période d’environ 20 ans où
la hausse des prix, biens de consommation
durables et non durables a fluctué, en
dehors des produits subventionnés, selon
les produits entre 300 et 500% , ayant
atteint de 2022 à septembre 2023 un taux
entre 9/10%. 
L’anticipation d’une dévaluation rampante
du dinar, a un effet négatif sur toutes les
sphères économiques et sociales où avec
l’inflation le taux d’intérêt des banques
qu’elles
devraient relever de plusieurs points,
s’ajustant aux taux d’inflation (voir l’ex-
périence du Venezuela). Les ménages, sur-
tout ceux qui ont de grosses fortunes, pour
se prémunir contre l’inflation placent leur
capital-argent dans l’immobilier, des biens
durables à forte demande comme les

pièces détachées, facilement stockables
l’achat d’or ou de devises fortes.( voir
étude sous la direction du professeur
Abderrahmane Mebtoul- Institut Français
des Relations internationales IFRI Paris «
,les enjeux stratégiques de la sphère infor-
melle -2013-reproduite en synthèse réac-
tualisée dans la revue Stratégie IMDEP du
ministère de la défense nationale octobre
2019).
3.-Troisièmement, sa réussite implique
que l’écart entre le cours officiel et celui
du marché parallèle ne dépasse pas 5/10%
car dans la pratique des affaires n’existent
pas de sentiments et une relative stabilité
du dinar. Or, le cours officiel est passé
(cours achat) en 1970, à 4,94 dinars un
dollar, en 1980 à 5,03 dinars un dollar ; –
2001 : 77,26 dinars un dollar et 69,20
dinars un euro–2020 : 128,31 dinars un
dollar ; en 2022 140, 24 pour un dollar et
139,30, un dinar pour un euro. Le cours au
du 16 au 18 octobre 2023 du marché offi-
ciel selon la banque d’Algérie est de
144,87 dinars pour un euro cours achat, et
144,94 cours vente, 137,62 dinars un dol-
lar cours achat, 137,63 cours vente, et sur
le marché parallèle cours achat 228 dinars
un euro, cours vente 230 dianes un euro et
216 dinars un dollar cours achat, 218
dinars un dollar cours vente. 
Le cours officiel est corrélée à plus de
70% au réserves de change via la rente des
hydrocarbures où les réserves de change
sont passées de 194 milliards de dollars au
01 janvier 2014 à 60 fin 2022 et selon les
prévisions du gouvernement à 73 milliards
de dollars fin 2023, 83 milliards de dollars
en incluant les 173 tonnes d’or et les DTS
déposés au FM.
4.-Quatrièmement, l’efficacité des
bureaux de change suppose un niveau
élevé des réserves de change corrélé à plus
de 70% aux réserves de change via la rente
des hydrocarbures. Les réserves de change
sont passées de 194 milliards de dollars au
01 janvier 2014 à
60 fin 2022 et selon les prévisions du gou-
vernement à 73 milliards de dollars fin
2023, et en incluant les 173 tonnes d’or
dont le cours connaît d’importantes fluc-
tuations et les DTS déposés au FMI 83

milliards de dollars. Si les réserves de
change tombaient à 10/15
milliards de dollars, la Banque d’Algérie
serait contrainte de coter le dinar à plus de
250 dinars un euro avec un écart de plus
de 50% sur le marché parallèle, limitant le
fonctionnement des bureaux de change
alimentés en devises par la Banque d’Al-
gérie. Et comme plus de 25 millions sur 45
millions ont un passeport, si on aligne le
montant
d’un voyage par an entre 1000 et 2000
euros comme en Tunisie, la sortie de
devises annuelle serait uniquement pour
1000 euros 25 milliards d’euros soit
20/25% des réserves de change actuelles. 
5.-Cinquièmement, La cotation cela sup-
pose une cohérence et une visibilité dans
la politique socio-économique évitant des
discours contraire à la réalité, supposant
un discours de vérité sociale et une plani-
fication stratégique et surtout une crois-
sance forte, la valeur d’une monnaie
n’étant qu’un signe permettant les
échanges dépendant avant tout de la pro-
duction et de la productivité d’une nation .
Nos responsables doivent nuancer leurs
déclarations euphoriques loin de la réalité
économique et sociale qui jouent comme
facteur de démobilisation auprès de la
population algérienne. Ainsi, après la
grande pénurie que connaissait le pays
après la crise de 1986, à l’ENTV un
ministre algérien avançait avec assurance
que le marché était saturé selon les don-
nées en sa possession ; la présentatrice lui
rétorquant s’il a fait un jour le marché et
que la population algérienne ne mangeait
pas les chiffres.
Comme cette image de la télévision algé-
rienne vers les années 2005 où à une ques-
tion sur le taux de chômage, un ministre
affirme que les enquêtes donnent 6/8%,
inférieur à celui de certains pays dévelop-
pés ; le journaliste étonné de ce miracle lui
répliqua : êtes-vous sûr de vos données ?
Oui, répond le ministre. Ce à quoi le jour-
naliste, répliqua sous l’œil amusé de la
présentatrice, non convaincue d’ailleurs,
qu’il irait faire un tour dans les quartiers
Algérie et qu’il dirait aux chômeurs que
dorénavant leur appellation n’est plus chô-

meur mais travailleur.  Et vers les années
2007, un autre ministre affirme qu’en
Algérie, selon ses données, il n’y a pas de
pauvres mais des nécessiteux, le journalis-
te lui demandant quelle est la différence.
Et plus récemment, un autre ministre vers
les années 2018 annonçait que grâce à
l’agriculture saharienne l’Algérie allait
devenir le premier producteur agricole en
Afrique, le journaliste lui répliqua s’il
avait tenu compte que l’Algérie est un
pays semi-aride, des différents coûts d’ex-
ploitation, dont les différents infrastruc-
tures nécessaires, l’électricité, le gaz , le
transport , des nappes phréatiques qui ne
se renouvellent pas et à quelle profondeur
puiser l’eau, avec de surcroît de l’eau sau-
mâtre dans la majorité des cas et des vents
de sable, des réponses évasives, en espé-
rant .que l’on saura tirer les leçons car de
2018 à 2023, la facture alimentaire avoisi-
ne les 8/10 milliards de dollars /an. 
Et enfin un ministre de l’industrie en 2019
qui assurait qu’en 2020 le secteur indus-
triel contribuerait à 20% du PIB alors
qu’en 2023 il est de moins 6% et selon un
rapport officiel du premier ministère
(repris par l’APS) l’assainissement des
entreprises publiques a coûté au trésor
public les trente dernières années 250 mil-
liards de dollars ( à fin 2020) et unique-
ment les réévaluations plus de 65 milliards
de dollars durant les dix dernières années (
à fin 2020) plus de 85% étant revenues à
la case de départ à fin 2022 : corruption,
mauvaise gestion, ou unités ne répondant
plus aux normes internationales où les
trois à la fois. En conclusion, en annonçant
officiellement avec une large publicité, en
espérant ne pas renouveler l’expérience de
l’accès aux des BRICS, l’ouverture des
bureaux de change à fin 2023 et la pro-
messe que cette ouverture permettrait de
drainer l’importante masse monétaire au
niveau de la sphère informelle et de per-
mettre aux citoyens l’accès à la devise à
un taux raisonnable, le gouvernement joue
de sa crédibilité car le simple citoyen,
attentif
aux réalisations effectives, de l’Est à
l’Ouest, du Centre au Sud, attend que cette
promesse soit concrétisée. M. A.
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second tour de l’élection
présidentielle le 19 novembre 

A l’issue du premier tour de l’élection présidentielle en Argentine, c’est le ministre de l’économie, Sergio
Massa, et l’économiste ultralibéral «antisystème» Javier Milei qui sont arrivés en tête face aux autres

candidats. Le deuxième tour est prévu le 19 novembre 2023. 

selon des résultats officiels partiels
annoncés par les médias du pays se
basant sur les chiffres donnés par

l’Autorité électorale, Sergio Massa, 51 ans,
candidat du bloc gouvernemental (centre
gauche) a surmonté le handicap d’une infla-
tion record, arrivant en tête avec 35,9 % des
voix, devant Javier Milei, 53 ans, à 30,5 %,
qui confirme sa percée depuis son irruption
sur la scène politique il y a deux ans. Rare-
ment depuis le retour de la démocratie il y a
quarante ans scrutin aura été aussi incertain
pour l’Argentine, troisième économie
d’Amérique latine à l’inflation chronique,
avec un taux des plus élevés au monde de
138 % sur un an. 
Javier Milei, économiste ultralibéral « anar-
cho-capitaliste », comme il se décrit, qui
promet de « tronçonner » l’Etat, admire
Donald Trump et nie la responsabilité de
l’homme dans le changement climatique, a
renversé la table en deux ans à peine en poli-
tique, au point de se trouver en tête des
intentions de vote.
Selon les sondages, qui l’ont sous-estimé par
le passé, M. Milei, 53 ans, était crédité d’en-
viron 35 % d’intentions de vote, devant Ser-
gio Massa (30 % à 31 %), ministre de l’éco-
nomie de 51 ans et candidat du bloc gouver-
nemental (centre gauche), et Patricia Bullri-
ch (26 %) de l’alliance d’opposition (centre
droit), une ex-ministre de la sécurité de

67 ans sous le président libéral Maurico
Macri (2015-2019). Pour être élu au premier
tour, un candidat doit obtenir au moins 45 %
des voix, ou 40 % mais avec 10 points
d’avance sur le deuxième.
Il peut paraître stupéfiant que le ministre
d’une économie surendettée, à l’inflation
parmi les plus élevées du monde (138 %) et
dont la monnaie dévisse, soit qualifié pour le
second tour. C’est tout l’art de Sergio Massa,
51 ans, élégant et amène avocat de forma-
tion, mais homme politique à temps plein
depuis vingt-cinq ans, d’avoir tracé son
sillon au point d’apparaître comme la moins
mauvaise option pour un exécutif impopu-
laire.
Centriste, jadis libéral, il fut chef de cabinet
de la présidente péroniste Cristina Kirchner,
puis candidat à l’élection présidentielle
en 2015 contre ces mêmes péronistes, avant
de se rallier à eux. En 2022, il s’est vu
confier un « super ministère », pompier au
chevet d’une économie en soins intensifs.
Plus « politique » que technicien, homme de
dialogue et surtout pragmatique, Massa a su
manœuvrer en maintenant le dialogue avec
le Fonds monétaire international (FMI) sur
les ajustements requis. Tout en gardant
l’oreille des syndicats, et sans déclencher
d’incendie social. Mais sans enrayer le
rognage du pouvoir d’achat. Un peu comme
un médecin « qui n’a pas guéri la maladie,

mais dont le malade n’est pas encore mort »,
railla Clarin, quotidien proche de l’opposi-
tion.
En campagne, il s’était évertué à dissuader
du « saut dans le vide » avec M. Milei, à
assurer que le pire de la crise est passé, avec
la fin d’une sécheresse historique – qui a
privé le pays de 20 milliards de dollars
d’agro-export. Il a promis un « gouverne-
ment d’unité nationale », gageure dans un
pays polarisé.
Les Argentins ont appris à vivre avec l’in-
certitude du lendemain : 12,4 % d’inflation
en août, 12,7 % en septembre (record men-
suel en trente-deux ans) et des étiquettes de
prix valsant d’une semaine sur l’autre. Et
une lutte quotidienne pour déjouer les prix :
achats en début de mois, jonglage entre
divers crédits.
Le peso a dégringolé en deux ans de 99 à
365 pour un dollar au taux officiel – et près
de 1 000 pesos au taux parallèle de la rue,
véritable « baromètre de l’angoisse » des
Argentins, selon M. Gedan. Et ils n’oublient
pas le choc du lendemain de la primaire
d’août, « répétition » de la présidentielle, qui
avait vu la percée surprise de M. Milei
(30 %) : le peso, sous pression, avait été
dévalué de 20 %. « Lundi, l’Argentine conti-
nue (…) il faut transmettre de la tranquilli-
té », a voulu rassurer dimanche Sergio
Massa. R. I.

rd conGo
au moins 20 morts
dans une attaque
attribuée aux adf
une vinGtAine de civils ont été
tués dans la nuit de lundi à mardi
dans l’est de la République démo-
cratique du Congo dans une attaque
attribuée aux rebelles ADF, ont
indiqué des sources locales.
Cette attaque a eu lieu dans un
quartier périphérique d’Oicha, loca-
lité du territoire de Beni, dans le
nord de la province du Nord-Kivu.
«Jusqu’à présent nous avons 20
corps», a indiqué en début de mati-
née Nicolas Kikuku, bourgmestre
de la ville.
«Nous venons de déposer 26 corps
à la morgue», a ensuite déclaré
Darius Syaira, rapporteur de la
société civile du territoire de Beni.
Ces victimes sont selon lui 12
mineurs et 14 adultes, tués pour la
plupart par armes blanches.
A l’origine des rebelles ougandais,
les ADF (Forces démocratiques
alliées) sont implantés depuis les
années 1990 dans l’est de la RDC
où ils sont accusés d’avoir massa-
cré des milliers de civils.
Sur le territoire ougandais, les auto-
rités les accusent d’avoir tué trois
personnes dont deux touristes
étrangers le 17 octobre dans le parc
Queen Elizabeth.

R. I.

somAlie
L’armée déloge des
terroristes shebab
d’une ville du sud-
ouest

les forces régulières soma-
liennes ont mené une opération
contre les terroristes Shebab dans la
région de Bakool (sud-ouest), et
ont libéré la localité d’El Boon, a
rapporté la chaîne somalienne Sha-
belle Media Network, qui cite le
commandant de la 60e division de
l’armée somalienne, Onkod Moa-
lim Adan.
Les soldats de l’armée somalienne
ont saisi des dépôts d’armes et des
véhicules. Aucune victime n’a été
signalée.
Le groupe terroriste Shebab a été
fondé en Somalie en 2004. En
2010, le groupe contrôlait de larges
pans de territoire, mais à l’été
2011, il a été contraint d’abandon-
ner Mogadiscio et de passer à des
tactiques de guérilla contre le gou-
vernement.  
En février 2012, un dirigeant She-
bab a annoncé que les terroristes
avaient rejoint l’organisation terro-
riste Al-Qaïda. Le nombre total de
terroristes Shebab est estimé à
10.000 hommes.

arctique 

des chasseurs russes s’entraînent au combat dans la stratosphère
les chAsseurs-intercePteurs
russes MiG-31 se sont entraînés à éliminer
un avion ennemi dans l’Arctique, en menant
un combat dans la stratosphère à une vitesse
supersonique. La cible factice a été anéantie
à l’aide de missiles à longue portée. C’est ce
qu’ont rapporté des médias russes.
Lors d’un vol d’entraînement, les équipages
de deux chasseurs MiG-31ont «abattu» un
simulacre d’avion ennemi à haute altitude et
à grande vitesse au-dessus de l’Arctique
russe, a annoncé la Flotte du Nord, ont ajou-
té les mêmes sources.
«Un autre MiG-31 a joué le rôle d’un intrus

ayant violé la frontière aérienne. Volant à
une vitesse supersonique, il a simulé une
pénétration illégale dans l’espace aérien
russe dans les couches inférieures de la stra-
tosphère. Deux chasseurs-intercepteurs
MiG-31 BM ont décollé pour intercepter la
cible aérienne à haute altitude», a-t-on pré-
cisé. 
Les équipages ont effectué les manœuvres
d’entraînement à une altitude de plus de
15.000 mètres et à des vitesses de près de
2.100 km/h. Les pilotes ont réussi à inter-
cepter et frapper cet ennemi fictif grâce à
une manœuvre simulée de lancement de

missiles à longue portée, a détaillé l’instan-
ce. Le 18 septembre dernier, un avion de
patrouille P-8A Poseidon de l’US Navy
s’était approché de la frontière russe au-des-
sus de la mer de Barents, au nord du pays,
selon la Défense russe.
Un chasseur MiG-31avait décollé pour
empêcher la violation de la frontière. Le
ministère de la Défense avait alors précisé
que l’équipage du MiG-31 avait accompli sa
tâche «dans le respect strict des règles inter-
nationales sur l’utilisation de l’espace aérien
au-dessus des eaux internationales» et «sans
approche dangereuse» de l’avion américain.

Par ailleurs, le bureau d’études Astrohn a
conçu des lunettes FPV, les premières fabri-
quées intégralement en Russie, destinées
avant tout aux opérateurs de drones de
reconnaissance et de combat Blokpost-4T.
L’armée russe utilise ces appareils durant
son opération militaire spéciale en Ukraine.
Des spécialistes russes ont mis au point les
premières lunettes FPV (first-person view,
vue à la première personne) du pays, per-
mettant la reproduction d’images vidéo en
direct à partir de drones, a déclaré le bureau
de conception optique et mécanique
Astrohn. R. I.
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COMPAGNE DE VACCINATION CONTRE LA CLAVELÉE
OVINE À GHARDAIA

100.000 doses réceptionnées 
DDaannss llee ccaaddrree ddee llaa ccaammppaaggnnee ddee lluuttttee ccoonnttrree lleess zzoooonnoosseess,, uunn pprreemmiieerr qquuoottaa ddee 110000..000000
ddoosseess ddee vvaacccciinn ccoonnttrree llaa ccllaavveellééee oovviinnee aa ééttéé rréécceeppttiioonnnnéé àà GGhhaarrddaaiiaa.. CC’’eesstt ccee qquu’’aa ffaaiitt

ssaavvooiirr,, aavvaanntt--hhiieerr,, ll’’iinnssppeeccttiioonn vvééttéérriinnaaiirree ddee llaa ddiirreeccttiioonn llooccaallee ddeess sseerrvviicceess aaggrriiccoolleess ((DDSSAA))..

C e quota a été mobilisé pour la
campagne de vaccination
contre la maladie de la clave-

lée des ovins, lancée en ce début du
mois d’octobre dans le cadre des initia-
tives proactives de prévention contre
ladite zoonose afin de renforcer et
consolider l'immunité de l’ensemble
du cheptel du patrimoine animalier
ovin de la wilaya, a fait savoir l’ins-
pecteur vétérinaire de la wilaya.
Cette campagne de vaccination « gra-
tuite » sera réalisée par 22 vétérinaires
privés mandatés dans la wilaya entre
octobre et décembre, a affirmé Dr
Tarek Rezoug signalant que cette opé-
ration de vaccination anti-clavelée
ovine intervient pour prémunir le
cheptel dans notre wilaya.
Et d’ajouter que la situation sanitaire
actuelle du cheptel de la wilaya est
jugée satisfaisante dans l'ensemble.

Cette situation est attribuable au suivi
sanitaire continu de l'état du cheptel et
les mesures de lutte et de prévention «
biosécurité » prises par les services
vétérinaires en collaboration avec les
autorités locales et les éleveurs pour
contenir cette pathologie et éviter sa
propagation, a rassuré le Dr vétérinaire
Rezoug.
Toutes les dispositions nécessaires et
les mesures requises ont été prises afin
d'assurer la disponibilité des doses de
vaccin et l'encadrement des éleveurs
ainsi que la mobilisation de tous les
acteurs du secteur pour le bon déroule-
ment et la réussite de cette campagne
de vaccination dans la wilaya de Ghar-
daia marquée également par une trans-
humance du cheptel, selon la même
source.
Une campagne de sensibilisation sur la
nécessité de vacciner le cheptel pour

prémunir et protéger le patrimoine ani-
malier national contre cette épizootie
virale qui cause une forte mortalité du
cheptel et des pertes économiques pour
les éleveurs a précédé cette opération
de vaccination, a indiqué l’inspection
vétérinaire.
Connue sous le nom de variole ovine,
« Djedri » en arabe, la clavelée est une
maladie virale infectieuse, hautement
contagieuse, virulente, inoculable, spé-
cifique au mouton. Elle est considérée
comme une maladie particulièrement
importante sur le plan économique eu
égard aux pertes directes et indirectes
qu'elle occasionne.
La wilaya de Ghardaia compte près de
350.000 têtes d’ovins et constitue un
lieu de transhumance des cheptels en
provenance des différentes wilayas
steppiques limitrophes, a signalé la
même source. R.R

TRANSFERT DES EAUX DU CHAMP DE CAPTAGE DE GUETRANI
VERS BÉCHAR 

Lancement du projet prochainement 
LES TRAVAUX de réalisation du projet
d’envergure de transfert des eaux
albiennes du champ de captage de
Guetrani vers Béchar, « seront lancés
prochainement ». C’est ce qu’ont indi-
qué, hier, des services de la wilaya.
Plusieurs entreprises publiques char-
gées de la concrétisation de ce projet,
destiné au renforcement de l’alimenta-
tion des habitants de la région en eau
potable (AEP), viennent d'être instal-
lées sur le même site dans la perspecti-
ve du lancement officiel des travaux, a
précisé la même source.
Le secrétaire général du ministère de
l’Hydraulique, Omar Bougueroua, qui
a récemment effectué une visite de tra-
vail au site du champ de captage de
Guetrani, en compagnie du wali de

Béchar, a pris connaissance des diffé-
rentes dispositions techniques et logis-
tiques mises en place par les entre-
prises réalisatrices pour entamer les
travaux de concrétisation de ce projet,
a fait savoir la même source.
Il s’agit de la réalisation de 26 forages
de 550 mètres de profondeurs dont la
première phase des travaux de 
forages témoins a donné des résultats 
« positifs », en plus de la réalisation
d’un réseau de collecte des eaux sur un
linéaire de 57 km, une canalisation de
conduite vers Béchar de 213 km, de
trois grandes stations de pompage,
avec des débits de 926 litres/seconde
chacune en plus d’un château d’eau
d’une capacité de 20.000 M3, selon les
explications des responsables du sec-

teur. En outre, les mêmes services ont
expliqué qu’un système de télégestion
informatisé de toute l’infrastructure est
également prévu au titre de ce projet.
Ce nouveau projet, dont le maître
d’ouvrage est l’Agence nationale des
barrages et des transferts (ANBT),
vient en appui à celui de Boussir, qui
assure actuellement l’approvisionnent
en AEP de Béchar, avec un apport quo-
tidien de 28.000 M3. Il permettra la
mise en place d’une nouvelle offre en
eau estimée à 80.000 M3, ont-ils souli-
gné. Le projet de transfert des eaux du
champ de captage de Guetrani, répon-
dra aussi aux besoins en eau des sec-
teurs de l’Agriculture, de l’Industrie et
du Tourisme, a précisé la même sour-
ce. R.R

TIPASA 
Levée du gel des activités 
de l’APC de Sidi Rached
LE GEL des activités de l’Assemblée populaire com-
munale (APC) de Sidi Rached dans la wilaya de
Tipasa, a été levé par les autorités locales, suite à la
dissipation des causes du blocage ayant affecté la
gestion des affaires de cette collectivité locale, ont
fait savoir, avant-hier, des services de la wilaya.
Le gel des activités de l’APC de Sidi Rached a été
décidé, en février dernier, par le wali de Tipasa,
Aboubakr Seddik Boucetta, conformément à ses pré-
rogatives définies au chapitre du « pouvoir de substi-
tution du wali » dans le code communal.
Suite à la cohésion constatée entre les membres de
cette collectivité, la décision de gel a été annulée par
un arrêté du wali datant du 11 octobre courant et en
vertu duquel le chef de la daïra d’Ahmer El Aïn a
procédé, la semaine écoulée, à la réinstallation du
président de l’APC de Sidi Rached, Rachid Boudje-
ra, à son poste, en présence des membres de l’APC et
de représentants de la société civile.
L’occasion a été mise à profit pour souligner l’impé-
ratif de « faire fi des conflits et des calculs politiques
étroits dans l'intérêt général afin d'être au service du
citoyen », par la relance du développement local et la
gestion efficace et efficiente des affaires publiques
cette collectivité locale, selon la même source. 

R.R

OUM EL BOUAGHI 
Réseaux d’approvisionnement 
en eau potable 
LES TRAVAUX de réhabilitation des réseaux d’ap-
provisionnement en eau potable des communes de
Meskiana et d’Ain Zitoune dans la wilaya de Oum El
Bouaghi, seront réceptionnés avant la fin de l’année
en cours, a indiqué, avant-hier, Azza Abdelhamid,
directeur des Ressources en eau.Cette requalification
des réseaux d’eau potable portera sur la pose de près
de 50 km de canalisation de distribution, a précisé le
même responsable. Le gel des deux projets qui mobi-
lisent 150 millions DA, a été levé à la fin de l’année
2022 et le taux d’avancement de leurs travaux atteint
actuellement 50 %, a assuré M. Azza.
Dans le cadre des mêmes efforts d’amélioration de
l’alimentation des populations en eau potable, un
autre projet de renforcement de l’alimentation en eau
du centre de la commune de Henchir Toumeghni et
de la mechta Bir Lasfar à partir du château d’eau
(5.000 m3) de la commune d’Ain Kercha, est en
cours de réalisation, a ajouté la même source.
Ce projet qui porte sur la réalisation d’une canalisa-
tion de 15 km et d’une station de pompage d’une
capacité de 25 litres/seconde, mobilise une envelop-
pe financière de 60 millions DA et affiche un taux
d’avancement des travaux de 98 %, a précisé le res-
ponsable. R.R

EHU D’ORAN
Lancement prochain d’opérations
de reconstruction mammaire par
autogreffe
LE SERVICE de chirurgie maxillo-faciale de l’Eta-
blissement hospitalier universitaire (EHU) « 1er
novembre 1954 » d’Oran se prépare à lancer des opé-
rations de reconstruction mammaire par lambeau
grand-dorsal micro-anastomosé (autogreffe), a indi-
qué, avant-hier, Karim Baghdad Hireche, chef de ce
service. A ce propos le même responsable a fait
savoir, en marge de sa conférence sur ce thème, don-
née lundi au « 8ème Congrès national du cancer: du
dépistage au traitement », organisé à l’EHU d’Oran,
que « Nous comptons lancer la reconstruction mam-
maire par lambeau grand-dorsal micro-anastomosé
au début de l’année 2024 ».
L’excédent cutanéo-graisseux et une partie du muscle
grand-dorsal sont utilisés pour reconstruire le sein, a-
t-il expliqué, ajoutant que les résultats sont souvent
probants dans ce genre d’opération.
Il s’agit d’utiliser le lambeau grand-dorsal, associé à
un tatouage des mamelons, pour reconstruire les
seins de manière naturelle (autogreffe), a-t-il encore
précisé, notant que l’opération, qui nécessite des
techniques chirurgicales très fines, est encore nou-
velle en Algérie.
Le service de chirurgie maxillo-faciale a déjà utilisé
la reconstruction par lambeau grand-dorsal pour des
greffes du visage. Le Pr Hireche et son équipe ont
réussi, en 2023, à greffer 5 patients, qui ont subi des
ablations de tumeurs au visage. 

R.R
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26e saLon internationaL du Livre d'aLger

C’est parti !
Le plus grand rendez-vous littéraire d'Algérie, le Salon international du livre d'Alger (SILA), sera inauguré

aujourd'hui au palais des expositions des Pins Maritimes (Safex). La 26e édition promet d'être plus
enrichissante que jamais, mettant en avant la diversité culturelle du continent africain tout en

exprimant une solidarité inébranlable envers la Palestine, qui traverse des agressions barbares commis
par la machine de guerre sioniste depuis le 7 octobre dernier.

la 26e édition du Sila propose un
véritable festin littéraire avec une
sélection de 300 000 titres, rassem-

blant 1283 exposants, dont 267 éditeurs
algériens, 625 étrangers, et 391 venant de
pays arabes, représentant ainsi 61 nations,
dont 18 sont africaines. Ces trésors litté-
raires sont répartis sur les trois pavillons de
la Safex, couvrant une superficie totale de
20 000 mètres carrés. Dès demain, les ama-
teurs de littérature auront le privilège d'ex-
plorer ce bouillonnement culturel et de ren-
contrer leurs auteurs favoris.
En plus des expositions, le Sila abritera une
quarantaine d’activités culturelles et litté-
raires, entre conférences, rencontres sur
l’histoire et le patrimoine, la numérisation
et des ventes-dédicaces. Les visiteurs
auront la chance de rencontrer des person-
nalités littéraires et intellectuelles de
renom, et d'échanger directement avec
elles.

Parmi les écrivains présents, on compte des
figures de renoms telles que Calixthe
Beyala (Cameroun), Thierno Monenembo
(Guinée), Rachid Boudjedra (Algérie),
Maïssa Bey (Algérie), Akli Tadjer (Algé-
rie-France), Fatoumata Keita (Mali), Man-
hougnan Kakpo (Benin)... Parmi les histo-
riens de marque: Todd Shepard (Etats-
Unis), Malika Rahal (Algérie), Amar
Mohand-Amer (Algérie), Fouad Soufi
(Algérie)
Par ailleurs, un clin d’œil spécial sera
rendu pour la Palestine à travers la partici-
pation d’écrivains et intellectuels tels
qu'Ibrahim Nasralah et Yahia Yakhlef. Un
programme important a été concocté par le
Sila et le ministère de la Culture et des
Arts, comprenant des conférences théma-
tiques, des soirées poétiques, des activités
artistiques et des expositions de livres
palestiniens, à l’Espace Ghaza et au
Pavillon central.

Hommages et réflexions marqueront égale-
ment cette édition, avec des commémora-
tions prévues pour Nelson Mandela, dix
ans après sa disparition, ainsi que pour le
poète Moufdi Zakaria, dont les paroles ont
donné vie à l'hymne national algérien. Le
Sila rendra hommage à trois écrivains algé-
riens à savoir Rachid Boudjedra, Maïssa
Bey et Waciny Laredj.
En parallèle, des événements enrichissants
seront organisés en dehors du Palais des
expositions, notamment un Colloque inter-
national sur le soufisme, une dimension
spirituelle qui se déroulera au Palais de la
culture Moufdi-Zakaria, ainsi qu'une ren-
contre internationale à la Bibliothèque
nationale d’El Hamma consacrée à l'œuvre
et à la pensée de Malek Bennabi, animée
par des chercheurs venus d'Algérie et
d'ailleurs.

Meriem Djouder

Bonne nouvelle
Pour les cinéPhiles
orAnAis  
La salle de cinéma
marhaba rouvre ses
portes
APrès avoir bénéficié d’une large
opération de réhabilitation et d’équipe-
ment, la salle de cinéma Marhaba de la
wilaya d’Oran sera rouverte dans les
tout prochains jours, ont affirmé les ser-
vices de la commune.
Le Président de la Commission cultu-
relle, sportive et de jeunesse de l’As-
semblée populaire communale d’Oran,
Abderrahim Belabbes, a indiqué que
"cette structure, sise sur le boulevard
Emir Abdelkader, au centre-ville
d’Oran, sera rouverte dans les tout pro-
chains jours, après l’achèvement des
travaux de sa réhabilitation et de son
équipement, à laquelle il faut ajouter 10
autres salles de cinéma qui fonctionnent
au niveau de la ville".
Par ailleurs, l’Assemblée populaire
communale d’Oran s’apprête à délibé-
rer pour le renouvellement de la
convention qui lie la commune d’Oran
à l’Office national de la culture et de
l’information, établissement qui assure
la gestion des cinémas "El Maghreb" et
"Es-Saâada", et qui organisent périodi-
quement, sous sa coupe, des manifesta-
tions, représentations et diverses activi-
tés artistiques au profit des différentes
catégories d’âge.
La ville d’Oran dispose, selon la même
source, de 35 salles de cinéma dont cer-
taines ne sont pas exploitables, en rai-
son de leur vétusté et leur état de dégra-
dation avancé.
Certaines d’entre elles sont exploitées
par des privés, par contrat de location,
alors que la salle de cinéma "El Feth"
est exploitée par des associations cultu-
relles et artistiques qui activent au
niveau de la commune.

R. C.

journées nAtionAles
milAh du film
documentAire et
court-métrAGe  
29 œuvres à l’affiche

l’AssociAtion milAh de la commu-
ne de Mila a reçu 29 œuvres artistiques
candidates aux journées nationales
Milah du film documentaire et court-
métrage, a indiqué, avant-hier, le prési-
dent de l’association, Mohamed Lotfi
Koudri.
Ces œuvres représentent durant cette
manifestation placée sous le slogan
"notre histoire inspiration, notre présent
créativité" 26 wilayas dont Tlemcen,
Alger, Laghouat, Sidi Bel Abbès, Mos-
taganem, Jijel, Médéa et Mila, a préci-
sé, Koudri.
Les 17 courts-métrages et 12 films
documentaires concourent durant ces
journées prévues du 31 octobre au 2
novembre mais qui pourrait être repor-
tées du fait de la suspension des activi-
tés culturelles en raison de l’agression
sioniste contre la Palestine, selon la
même source.
Les œuvres retenues de durée n’excé-
dant pas 40 minutes ont été produites
entre 2020 et 2023, a déclaré Koudri
qui a souligné que les trois premières
œuvres dans chaque catégorie seront
primées.
Le programme de ces journées qui se
tiendront à la maison de la culture
Moubarek El Mili prévoit également
une exposition sur l’histoire du cinéma
algérien et des ateliers de formation à la
réalisation de documentaire et court-
métrage, a indiqué le président de l’as-
sociation Milah.

R. C.

tiPasa

report du colloque international sur le patrimoine culturel subaquatique
le colloque interna-
tional sur le "Patrimoine
culturel subaquatique,
recherche et protection",
prévu du lundi au vendre-
di à Tipasa, a été reporté à
une date ultérieure, a
annoncé, avant-hier, la
direction du Centre natio-
nal de recherche en
archéologie (CNRA).
Selon la directrice du
CNRA, Amel Soltani, des
représentants de trois pays
étrangers et d’une organi-

sation onusienne, ainsi
que des chercheurs,
experts et étudiants algé-
riens dans le domaine de
l’archéologie et des ves-
tiges immergés, devaient
prendre part à cette ren-
contre qui a été finale-
ment reportée par le
ministère de tutelle, "en
raison de l'escalade de
l'agression barbare contre
le peuple palestinien sans
défense à Ghaza et dans
d'autres villes palesti-

niennes". Pour rappel, le
CNRA, visait, à travers
cette rencontre, la sécuri-
sation et la protection du
patrimoine culturel
immergé dans le littoral
algérien, à travers l'élabo-
ration d'une stratégie
nationale claire et définie
ainsi que la formation et
le renforcement des
connaissances des cher-
cheurs algériens dans le
domaine des vestiges
immergés. R. C.
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réunion faf – Ligues régionaLes : 

le président sadi exige davantage
d’efforts en matière de gouvernance

Le Président de la Fédération algérienne de football, M. Walid SADI poursuit sa série de réunions avec
les responsables et acteurs du football national.

C’est ainsi qu’il s’est réuni, ce
lundi 23 octobre 2023 au siège
de l’instance fédérale à Dely

Ibrahim, avec les présidents des Ligues
régionales, en présence du Directeur tech-
nique national (DTN), M. Ameur MAN-
SOUL et du Directeur technique national
de l’arbitrage (DTNA), M. Mehdi ABID
CHAREF. Cette rencontre de coordination
a, en outre permis au président de la FAF
d’évaluer la situation relative au démarrage
de la saison sportive 2023-2024, au niveau
de chaque ligue régionale de football, à tra-
vers les rapports présentés, en saluant les
efforts consentis par ces mêmes ligues dans
le traitement des contraintes liées à l’enga-
gement des clubs, et de l’intérêt accordé
pour que la pratique du football demeure
l’axe central et primordial de l’action de la
fédération. En ce qui concerne la situation
conflictuelle au sein de la ligue régionale
d’Oran, il a été décidé de mettre en place
un directoire, après consultation du comité
d’urgence de la FAF, composé des
membres, cités ci-après :
• Dr Yacine BENHAMZA, Président.
• M. Mustapha OKBANI, Vice-président.
• M. Djamel ZERHOUNI, Vice-président.
• M. Miloud MEKALI, Secrétaire Général.
Ce directoire aura pour mission essentielle,
d’assurer la stabilité de la structure, le
démarrage du championnat, et la prépara-
tion des élections pour ce qui reste du man-
dat. Par ailleurs, la question de l’accession
et de la rétrogradation, au niveau des
ligues, dont les championnats ne dépassant
pas vingt journées, a été longuement débat-

tue, en raison des dysfonctionnements
cumulés ces dernières années. A ce sujet, il
a été recommandé aux ligues régionales
d’adapter leurs systèmes d’accession et de
rétrogradation, en tenant compte des parti-
cularités de chaque région. Le Président de
la FAF a saisi l’occasion de cette rencontre
pour exiger davantage d’efforts en matière
de gouvernance des ligues et des actions de

rapprochement effectifs avec les structures
de base ainsi que d’assurer une meilleure
coordination. Les présidents des ligues
régionales de football ont salué, pour leur
part, les efforts favorisant la communica-
tion entre les acteurs du football amateur,
prônés par M. Walid SADI depuis son élec-
tion à la tête de la Fédération algérienne de
football. (Source FAF)

Pour gérer Les affaires courantes

un directoire pour gérer la ligue régionale d’oran
un directoire a été mis en place pour
gérer les affaires de la Ligue régionale de
football d’Oran, suite à la situation
« conflictuelle » qui prévaut au sein de
cette instance, a annoncé la Fédération
algérienne de la discipline (FAF). « En ce
qui concerne la situation conflictuelle au
sein de la ligue régionale d’Oran, il a été
décidé de mettre en place un directoire,
après consultation du comité d’urgence de
la FAF’’, a indiqué la première instance

footballistique nationale sur son site élec-
tronique officiel, à l’issue d’une réunion
que son président Walid Sadi a tenue,
lundi, avec les présidents des Ligues régio-
nales. Le directoire aura pour mission
essentielle, ‘’d’assurer la stabilité de la
structure, le démarrage du championnat et
la préparation des élections pour le reste
du mandat’’, explique-t-on. Cette structure
est présidée par Dr Yacine Benhamza, éga-
lement président de la Ligue régionale de

football de Saïda, qui sera assisté de Mus-
tapha Okbani et Djamel Zerhouni, en qua-
lité de vice-présidents, alors que Miloud
Mekali a été désigné au poste de Secrétai-
re général, précise-t-on de même source.
La Ligue régionale d’Oran est sans prési-
dent depuis la démission, le 12 juillet der-
nier, de Mohamed Bensekrane. Ce dernier
avait occupé ce poste pendant près de 30
ans avant de jeter l’éponge pour des rai-
sons de santé, rappelle-t-on.

cHamPionnats d’afrique d’aviron

Benchadli et Boudina qualifiés pour la finale 
du skiff poids léger

les rAmeurs algériens
Nihed Benchadli et Sid Ali
Boudina se sont qualifiés pour
la finale des Championnats
d’Afrique d’aviron actuelle-
ment en cours en Tunisie. Nos
deux rameurs, qui sont égale-
ment en course pour les Jeux
Olympiques de Paris, ont une
fois de plus brillé en décro-
chant leur billet pour la finale
en skiff poids lourd, en se clas-
sant premiers. Cette 15e édi-
tion des championnats
d’Afrique d’aviron se déroule du 23 au 26
octobre, au plan d’eau du Lac de Tunis.
L’Algérie y prend part avec un total de 14
rameurs, dont six sont concernés par la
qualification aux Jeux olympiques de 2024

à Paris (France). En effet, cette compétition
continentale (toutes catégories) est qualifi-
cative aux prochains Jeux olympiques et
Paralympiques 2024. Selon les organisa-
teurs, elle a drainé la participation d’un

total de 168 rameurs, représentant 20 pays.
Il s’agit de la Tunisie, l’Algérie, l’Angola,
le Bénin, la Côte d’Ivoire, le Cameroun, le
Cap Vert, l’Egypte, le Kenya, la Libye, le
Maroc, la Namibie, le Nigeria, l’Afrique du
Sud, le Sénégal, le Soudan, le Togo, l’Ou-
ganda, la Zambie et le Zimbabwe. Le pro-
gramme comprend les compétitions du
championnat d’Afrique seniors, U23 et
juniors, outre les tournois des qualifica-
tions olympiques et paralympiques pour les
Jeux de Paris-2024. Les spécialités olym-
piques se disputeront en individuel, mes-
sieurs et dames, ainsi qu’en double mes-
sieurs et dames, tandis que les épreuves
paralympiques se joueront en individuel
messieurs et dames (paraplégie) et en
double mixte (paraplégie partielle). Les
finales sont prévues le mercredi 25 octobre.

KArAté : 
six juges-arbitres algériens
passent au grade
international
six juGes-ArBitres algériens ont
réussi leur passage au grade international
organisé par la Fédération internationale de
karaté en marge des championnats du
monde de la discipline qui se déroulent à
Budapest en Hongrie, a appris l’APS lundi
de la Fédération algérienne de karaté
(FAK). Les six juges arbitres algériens sont
: Rabhi Omar (référé A Kumité), Bou-
kerche Khaled (référé A Kumité), Zaoui
Ryad (référé B Kumité), Birouk Abdelaziz
(référé B Kumité), Oujit Naima (juge A
Kata) et Youcef Ghezzal (juge A Kumité).
Pour rappel, la sélection algérienne de
karaté avait pris part aux Jeux Mondiaux
2023 des Arts Martiaux, catégorie des
moins de 21 ans (messieurs et dames),
organisés les 20-21 octobre en Arabie
saoudite. Trois médailles (1or et 2 argent)
ont été glanées par les athlètes algériens.
La médaille d’or a été remportée par Loui-
za Abourriche (-55 kg), alors que les deux
médailles d’argent ont été décrochées par
Sylia Ouikène (-50 kg) et Khadidija Ghel-
lam (-61 kg). Selon les organisateurs, 96
athlètes (messieurs et dames), représentant
42 pays, ont pris part aux épreuves de kara-
té, inscrites au programme de ces Jeux
Mondiaux 2023 des Arts Martiaux.

orGAnisAtion de 
lA couPe du monde
fifA 2034 : l’AlGérie
exPrime son soutien 
à lA cAndidAture à
l’ArABie sAoudite
l’AlGérie a exprimé son plein soutien à
la candidature du Royaume d’Arabie Saou-
dite pour abriter la Coupe du monde de
football 2034, ainsi que «sa ferme convic-
tion que le Royaume dispose de tous les
facteurs de succès pour l’organisation de
cet évènement mondial important avec brio
et mérite», a indiqué lundi un communiqué
du ministère des Affaires étrangères et de
la Communauté nationale à l’étranger.
«Suite à l’annonce par le Royaume d’Ara-
bie Saoudite, pays frère, de sa candidature
officielle pour l’organisation de la Coupe
du monde de football 2034, et au vu des
relations de fraternité privilégiées unissant
les deux pays frères, l’Algérie exprime son
plein soutien à cette candidature et sa
ferme conviction que le Royaume dispose
de tous les facteurs de succès pour l’orga-
nisation de cet évènement mondial impor-
tant avec brio et mérite», lit-on dans le
communiqué. A ce propos, l’Algérie
«exprime son plein soutien au Royaume en
vue de contribuer à la réussite de cette
démarche et lui permettre de représenter
avec fierté toute la Nation arabo-musulma-
ne», ajoute la même source

tennis- equiPe
AfricAine GsPdP- itf :
hAmzA-reGuiG retenu
PAr l’instAnce
continentAle
l’AlGérien Samir Hamza-Reguig a été
retenu par la Confédération africaine de
tennis (CAT) pour rejoindre l’équipe afri-
caine GSPDP (Grand Slam Development
Program) ITF-CAT des 17 ans et plus, a
appris l’APS, lundi, auprès de la Fédéra-
tion algérienne de tennis (FAT). Selon la
même source, l’équipe africaine devra par-
ticiper à quatre tournois internationaux ITF
WTT M25 dotés de 25.000$ chacun à
Monastir (Tunisie). Les quatre tournois
sont programmés comme suit : 7 au 12
novembre, 13 au 19 novembre, 25 au 26
novembre et 27 novembre au 03 décembre
2023. Les organisateurs ont prévu un camp
d’entraînement du 3 au 6 novembre pro-
chain, qui permettra de préparer les quatre
(04) tournois.
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matcHs en retard, couPes africaines des cLubs, dates fifa et can 

gestion du calendrier de ligue1 : 
le drôle de capharnaüm

Du pain sur la planche et un vrai casse-tête pour la structure provisoire installée par Walid Sadi en
remplacement de la défunte LFP présidée par Medouar et dont la mission première est la gestion du

championnat de Ligue1 Mobilis. Et le moins que l’on puisse dire est que c’est mal engagé avec
l’accumulation des échéances internationales auxquelles s’ajoutent la plaie des matchs en retard 

Par Azouaou Aghiles

quel scénario nous réserve la Faf
qui se retrouve face à un véritable
dilemme, un véritable casse-tête

chinois, pour amener dans les temps et des
délais raisonnables, sans accrocs majeurs,
la grande caravane de la L1 qui, à peine le
coup d’envoi donné, est dans l’obligation
de marquer une pause avec une compéti-
tion reportée à une date indéterminée alors
que l’acharnement de l’entité sioniste sur
les populations de Ghaza et Cisjordanie et
son lot de milliers de morts et de destruc-
tions sauvages prend une tournure drama-
tique. Un motif pour le moins indépendant
de la volonté des responsables de la Faf qui
marquent, comme l’ensemble du mouve-
ment sportif national, l’attachement incon-
ditionnel du peuple algérien à la cause
palestinienne. Sauf que cette pause ne sau-
rait tarder et qu’il faudra bien, du côté de
Dely Brahim, se retrouver face à une réali-
té amère, une des tâches noires empêchant,
bon an mal an, le bon déroulement d’un
championnat battant tous les records mon-
diaux en la matière : des retards à n’en plus
finir et des baisser de rideaux en queue de
poisson. Façon de rappeler, malheureuse-
ment, que quoi que l’on dise, chasser le
naturel n’est jamais facile puisqu’il revient
toujours au galop, les différents bureaux
fédéraux passés qui se sont succédés ont
semblé éternellement dépassés devant un
problème récurrent renvoyant une mauvai-
se image de notre football. De champion-
nats à la dérive. Que feront Sadi et son
équipe face à ce qui s’apparente à un vrai
défi ou comment, par miracle, joindre les
deux bouts alors que les tournants ne man-
quent pas, autant que les écueils. Dans
l’ordre ou dans le désordre, ces échéances
importantes, de vrais défis à relever par
notre élite représentée par nos deux repré-
sentants encore en course en coupes afri-
caines des clubs (le CRB en Ldc et l’US-
MA en Caf, cette dernière, qui plus est, en

course pour son auto-succession) et l’Equi-
pe nationale engagée sur deux fronts avec
les éliminatoires de la Coupe du Monde
2026 (lire des dates Fifa qui vont suivre)
dès la deuxième moitié du mois de
novembre prochain, puis la phase finale de
la Can 2023 (reportée à janvier –février
2024) en Côte d’ivoire où la bande à Bel-
madi compte jouer les premiers rôles. Pas
une sinécure mais l’occasion pour les nou-
veaux responsables de notre jeu à onze de
montrer au public, qui ne comprend plus
rien à ce véritable capharnaüm dans la ges-
tion à l’à-peu-près, voire à l’aveugle, de
nos compétitions. A l’exemple du défunt
exercice qui a vu, par exemple, la L1 traî-
ner désespérément en longueur. En jouant
des prolongations ouvrant la voie à tous les
dérapages avec, immanquablement, des
rumeurs (vraies ?) de matchs arrangés. Des
verdicts évidemment faussés à tous les

étages et des levées de boucliers jamais
innocentes. A fin octobre et après l’ajour-
nement de la 5e journée prévue la semaine
dernière, l’actuelle Lfp (on peut le dire
comme ça ?), mise en demeure de trouver
où caser les 25 rencontres restantes au pro-
gramme (faites vos comptes !), est plutôt
mal servie par le sort. En oubliant un pre-
mier échéancier (fin de la première moitié
de décembre prochain pour une promesse
pas facile à tenir) pour la fin de la phase
aller. Pas la peine d’imaginer l’ampleur
d’une tâche à la limite de l’impossible.
Mieux vaut donc ne pas imaginer la suite.
Bon courage messieurs de la Faf avec cette
course contre la montre. Bon courage éga-
lement pour les entraîneurs avec des pro-
grammes résistant rarement aux retombées
d’une gestion qui a fait ses preuves dans
l’art inégalé de jouer avec les nerfs de tout
le monde. Le public en tête ! A. A.

Ac milAn : 
bennacer retape dans le
ballon pour la première
fois depuis sa blessure
le milieu international algérien de
l’AC Milan, Ismaël Bennacer, indis-
ponible depuis mai dernier, s’est
entraîné lundi en solo pour la premiè-
re fois avec ballon, depuis sa blessure
contractée au genou. « Ballon,
comme tu m’as manqué », a écrit
Bennacer sur ses réseaux sociaux, en
postant deux photos dont l’une d’elle
le montrant embrasser un ballon.
Bennacer s’est blessé au genou lors
de la demi-finale aller de Ligue des
champions contre l’Inter Milan (0-2),
disputée en mai dernier. Les examens
auxquels avait été soumis le joueur
algérien avaient révélé une blessure
du cartilage du condyle fémoral laté-
ral (partie inférieure du fémur, ndlr)
du genou droit. L’international algé-
rien (46 sélections, 2 buts), pièce
majeure des Rossoneri au milieu,
avait subi une arthroscopie du genou
dans une clinique à Lyon (France),
avant d’entamer un long processus de
rééducation à l’hôpital de la médecine
du sport à Doha (Qatar). Toutefois, le
retour du meilleur joueur de la CAN-
2019 à la compétition n’est pas pour
demain, puisqu’il devra encore obser-
ver quelques semaines de travail
avant de rejouer. Bennacer (25 ans)
espère être prêt pour la Coupe
d’Afrique des nations CAN-2023
(reportée à 2024) en Côte d’Ivoire
(13 janvier – 11 février), cela passera
inéluctablement par la nécessité de
retrouver tous ses moyens. « Je suis
en contact permanent avec lui, d’au-
tant qu’il poursuit sa rééducation à
Doha. Il a cet objectif de jouer la
CAN, est ce qu’il sera prêt ? Je ne
sais pas. Il a envie de se remettre à
temps, c’est une très bonne chose,
j’espère qu’il sera parmi nous en Côte
d’Ivoire », a indiqué le sélectionneur
national Djamel Belmadi à propos du
joueur lors de sa dernière conférence
de presse tenue au Centre technique
national (CTN) de Sidi Moussa, à la
veille du début du dernier rassemble-
ment des « Verts » en ce mois d’oc-
tobre.

il Peine à s’AdAPter
Au style de
mourinho 
Houssem aouar de
nouveau dans le viseur ? 

APrès sa victoire à la dernière
minute contre Monza (1-0), José
Mourinho n’a pas mâché ses mots sur
la prestation de certains joueurs, avec
dans le viseur Houssem Aouar. Lors
de la 9e journée de Serie A, l’AS
Rome l’a emporté dans les derniers
instants de la rencontre face à Monza
(1-0), après le match, José Mourinho
n’a pas mâché ses mots sur le niveau
de ses joueurs : « Je sentais que les
choses n’allaient pas si bien pour
nous. Nous avons commis beaucoup
d’erreurs et certains de mes joueurs
étaient en difficulté physiquement. Je
fais référence à ceux qui ont fait de
grands voyages récemment, Paredes,
qui était en Argentine et au Pérou,
Ndicka et Aouar. Tous les trois ont eu
du mal à jouer, tandis que d’autres
ont été négligents dans leur jeu. » En
difficulté dans le jeu depuis le début
de saison, Aouar peine à s’adapter au
style de Mourinho. Titulaire plus haut
sur le terrain en raison des absences
de Dybala et Pellegrini, l’Algérien a
une nouvelle fois déçu : « J’ai essayé
Aouar dans ce rôle mais ses compé-
tences sont différentes de celles men-
tionnées. »

aPrès son Hat-trick en Ldc asiatique

Bounedjah : «je suis toujours là !»
Par Rabah Azizi

il ne fAut jamais l’oublier celui-là et le
perdre de vue. La défense de la formation
jordanienne d’Al Faisaly  a peut-être oublié
de le surveiller comme du lait sur le feu, lui
qui sévit à la moindre erreur. Lui, c’est un
certain Baghdad Bounedjah qui semblait
ces derniers temps en retrait. Au point de
perdre sa place de titulaire à la pointe de
l’attaque des Verts. Avant-hier lundi, dans
un stade de Doha (Qatar) qui n’a plus de
secrets pour lui, il a mené son équipe d’Al
Sadd à un large, écrasant (6-0) succès.
Dont la moitié est sortie soit de sa tête, tou-
jours aussi décisive, soit de ses pieds sur
lesquels il tient bien au point de martyriser
ses infortunés gardes du corps. A l’occa-
sion de la 3e journée de Ldc asiatique, la
malheureuse défense jordanienne, n’a tenu
en fait que 8 petites minutes avant de
mettre un premier genou à terre quand l’en-
fant d’El Bahia, qui retrouvait sa place
dans le onze rentrant, ne mette une tête

plongeante rageuse et ouvrir la marque.
Qui en annoncera deux autres à titre per-
sonnel mais bien plus tard dans la partie, la
1ère mi-temps se terminant sur une petite
avance d’un but (1-0) alors que la seconde
va virer carrément au cauchemar pour ses

adversaires. Avant de céder sa place à 20
mn de la fin (70e), l’international algérien
va à nouveau sévir en marquant coup sur
coup. D’abord cinq minutes (50e) après le
retour des vestiaires quand il conclura un
joli mouvement offensif tout en finesse.
Sur une belle volée. Puis, et enfin, à la 63e
en signant une 3e réalisation personnelle
(un mémorable hat-trick), laissant après sa
sortie, le soin à ses camarades de corser
l’addition, donnant ainsi plus de largesse à
un succès qui fait du bien à Al Sadd en dif-
ficulté dans cette compétition (un nul et
une défaite, soit un toute petite unité au
compteur en deux sorties) et le relance car-
rément tant en club avec cette belle perfor-
mance alors qu’il était en difficulté en
sélection, ses dernières prestations n’ayant
pas trop convaincu Belmadi. Un triplé pour
la confiance et la perspective de trouver à
nouveau grâce auprès du sélectionneur en
prévision des qualifs pour le Mondial et la
Can ivoirienne. En tout cas, il peut à nou-
veau espérer. R.A
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une utilisateur moyen de smart-phone reçoit environ 46 notifi-cations push par jour, selon lasociété d'analyse d'applications Busi-ness of Apps (aux Etats-Unis). D'accord,faisons le calcul : Il y a plus de 1,46 mil-liard d'utilisateurs actifs d'iPhone dansle monde. Environ 46 notificationsmultipliées par un milliard et demid'utilisateurs, cela donne environ 67milliards de notifications par jour.Avec autant de messages envoyés, c'estune bonne chose qu'Apple ait mis àjour ses outils de gestion des notifica-tions. Bien que les notifications d'AppleiOS existent depuis 2009, ce n'est quecette année à la WWDC qu'Apple a pré-senté sa console de notifications push,un outil que les développeurs peuventutiliser pour gérer, déboguer et testerles notifications.Les notifications Apple sont géréespar le service Apple Push Notification (APN)

Hier, la société a annoncé une nouvellefonctionnalité pour cette console : lesmesures de notification. Apple expliqueque les développeurs peuvent désor-mais obtenir une "vue agrégée des sta-tuts de livraison et un aperçu dediverses statistiques relatives aux noti-fications, y compris une ventilationdétaillée basée sur le type de push et lapriorité". Les notifications fournissentdes mises à jour en temps réel desapplications et des sites web directe-ment sur l'appareil iOS de l'utilisateur,

ce qui fournit des informations utiles àl'utilisateur et augmente l'engagementet l'utilisation globale de l'application.De nombreux utilisateurs comptent surnos notifications pour rester en contactou gérer des projets importants.Les notifications Apple sont gérées parle service Apple Push Notification(APN). Lorsqu'une application interagitavec vous pour la première fois, ellevous demande la permission de vousenvoyer des notifications. Si vousacceptez, un jeton unique est générépar les APN et envoyé à votre appareil.Ce jeton vous identifie et vous permet,à vous et à vous seul, de recevoir vosnotifications. Le jeton est ensuite enregistré auprèsdu serveur d'application utilisé par ledéveloppeur de l'application pourgérer la présence en ligne de l'applica-tion.Tester les notifications sans avoir àles faire fonctionner dans le code aupréalableLorsqu'une application veut envoyerune notification, son serveur d'applica-tion envoie une demande aux APN avecl'identifiant du jeton, puis les APNgèrent la livraison à votre appareil. Ils'agit là d'un mécanisme assez simple,mais solide.Grâce à la console de notificationspush, les développeurs peuvent testerles notifications sans avoir à les fairefonctionner dans le code au préalable.Ils peuvent ainsi mettre au point leursnotifications, voir comment elles fonc-tionnent sur les appareils et les tester -et ensuite seulement coder l'interfacedans leur application. Cela peut représenter un gain de tempsconsidérable.Une deuxième fonctionnalité clé pré-sentée lors de la WWDC de cette année

est la possibilité d'examiner les jour-naux de livraison des notifications, cequi aide les développeurs à com-prendre pourquoi une notification n'apas été livrée. Cela peut s'avérer trèsutile, non seulement pendant la phasede développement, mais aussi après ledéploiement de l'application, s'il s'avè-re que les notifications attendues nesont pas vues par les utilisateurs.Tester et de générer des clés d'authen-tificationLa console de notifications push fournitégalement des outils permettant detester et de générer des clés d'authenti-fication, et de vérifier la validité et laportée des jetons individuels attribuésentre une application et un appareildonné.Désormais, avec l'ajout de mesures denotification à la console, les dévelop-peurs peuvent recevoir des informa-tions par période de temps, par jour,par semaine ou par mois. Les détailssur les notifications moyennes ettotales enregistrées par les APN sontles suivants :Reçues par les APNLivrées à l'appareilLivrées à l'appareil (à partir du stocka-ge)Stocké - Dispositif hors ligneStocké - Considérations sur l'alimenta-tionRejeté - Jeton non enregistréRejeté - Jeton non enregistré (depuis lestockage) Rejeté - ExpiréRejeté - DésactivéRejeté - Désactivé (depuis le stockage)Ces données peuvent s'avérer trèsutiles pour les développeurs, car ellesleur permettent de voir comment leursnotifications sont traitées entre lesAPN et les appareils des utilisateurs.La console de notification push d'Appleest accessible à toute personne inscriteen tant que développeur dans le pro-gramme Apple Developer.

tECH

développeurs : davantage de mesures
sur iOS grâce à l'amélioration de la console 

Technologie : Présentée cette
année lors de la conférence

WWDC, la console de notifications
push d'Apple est un outil qui

permet d'intégrer des
notifications dans les applications.

Cette semaine, Apple ajoute la
possibilité de suivre les mesures

agrégées des notifications 
d'une application.

Technologie : Le Dell XPS 13 est l'ordi-nateur portable Linux haut de gammele plus connu, et il vise directement lepublic des développeurs. Voici com-ment il en est arrivé là.Aujourd'hui, le Dell XPS-13 équipé deUbuntu Linux est certainement l'ordi-nateur portable Linux le plus connu(ndlr. à noter que pour l'instant sur lesite de dell.fr, seuls les portables"gaming" peuvent être équipés native-ment d'Ubuntu Linux). De nombreuxutilisateurs, en particulier les dévelop-peurs, dont Linus Torvalds, l'adorent.Comme l'a récemment déclaré M. Tor-valds : "Normalement, je ne cite pas denoms, mais je fais une exception pour leXPS 13, car je l'ai tellement aimé quej'ai fini par en acheter un pour ma fillelorsqu'elle est partie à l'université".Alors, comment Dell, surtout connupour ses flottes de PC équipés de Win-dows, a-t-il fini par construire des ordi-nateurs portables Ubuntu Linux hautde gamme ? Barton George, respon-sable de la communauté des dévelop-peurs chez Dell Technologies, a racontél'histoire du "projet Sputnik" cettesemaine lors d'une présentation aucélèbre salon Linux et open-source All

Things Open.Tout d'abord, il faut savoir que Delléquipe ses ordinateurs de bureau et sesordinateurs portables Linux depuis lemilieu des années 2000. En 2006,Michael Dell m'a dit que Dell serait lepremier grand fournisseur de PC à sor-tir et à prendre en charge les ordina-teurs de bureau Linux -- et cela s'estavéré être un succès.Le problème du volume chez DellEt George a expliqué que Dell avait tou-jours réalisé de gros volumes avec cesordinateurs. Pas le même volume quepour les machines Windows, bien sûr.Mais suffisamment pour que Dell aittoujours proposé des stations de travailbasées sur Linux - principalement sousRed Hat Enterprise Linux (RHEL).Cette idée est née d'une conversationentre Dell et Stephen O'Grady, cofonda-teur de la société RedMonk. M. Bartonse souvient que M. O'Grady avait suggé-ré qu'il serait formidable pour les déve-loppeurs "de prendre l'un de vos ordi-nateurs portables, d'y installer Ubuntuet de le faire fonctionner. Nous avonsrépondu que c'était une idée géniale,mais que cela n'arriverait jamais, carnous sommes Dell. Nos ordinateurs

portables doivent générer des volumeset des revenus considérables. Lorsquej'ai parlé à l'un de nos supérieurs desvolumes que nous pensions vendre, ilm'a répondu : "Oui, c'est ce que nousvendons en Belgique le mardi, entretrois et quatre heures de l'après-midi".40 000 dollars pour poursuivre l'idéeMalgré cette évaluation décourageante,lorsque Dell a créé un fonds d'innova-tion interne, Barton a de nouveau pré-senté son projet. Cette fois, il a reçu 40 000 dollars pourpoursuivre son idée. "C'était suffisantpour se lancer", se souvient George."Nous avons donc commencé parconstituer une équipe. Mais aucund'entre nous ne travaillait à temps pleinsur ce projet. C'était en quelque sortenotre temps libre".George a ensuite approché Google etAmazon. "'Voici ce que nous essayons

de faire', leur a t-il expliqué. Est-ce quecela vous intéresse ?". Ils n'ont pascommandé 10 000 unités, mais ils nem'ont pas non plus chassé en me riantau nez". Cela a suffi à prouver qu'il exis-tait un argument commercial en faveurd'un ordinateur portable Ubuntu Linuxpour les développeurs.Au cours de la même période, George aannoncé sur son blog personnel lesprojets de Dell, et son trafic est passé de60 vues par jour à 15 000. Ensuite,l'équipe a voulu s'assurer qu'elle avaitbien fait les choses. Car il ne s'agissaitpas simplement d'installer une distri-bution sur une machine et d'espérerque tout se passe bien.Mais pourquoi "Spoutnik" ?George ajoute : "Nous avons créé uneimage brute que les gens pouvaient uti-liser sur le XPS 13. Les développeurspouvaient la télécharger et commencerà travailler dessus. Nous avons expliqué qu'il y avait denombreuses mises en garde et qu'il nes'agissait pas d'une version officielle nid'un support. Mais l'essentiel, c'est quesi vous ne pouviez pas le faire avec legrand public. Avec les développeurs -qui savent qu'il s'agit d'une versionbêta - c'était possible. Et nous avonsrésolu la plupart des problèmes. Leplus gros problème était apparemmentle pavé tactile.

Comment Ubuntu Linux s'est glissé dans lesPC portables haut de gamme de Dell (etpourquoi ça s'appelle "Project Sputnik")

de notifications push d'Apple
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IA générative au travail : 5 cas d'usage à explorer
Technologie : ChatGPT et

d'autres outils d'IA générative
captivent l'imagination du

public. Voici comment - selon
des professionnels - vous

pouvez transformer un outil
aussi médiatisé en un atout

pour la productivité dans votre
entreprise.

Il n'a fallu que six mois, depuis lelancement de ChatGPT pour l'intel-ligence artificielle générative (IA),pour changer radicalement notre façonde voir le travail et d'accomplir nostâches quotidiennes.Pour certains, l'IA générative va nousaider à travailler plus efficacement.Pour d'autres, elle va mettre bonnombre d'entre nous au chômage.Reste que la tâche essentielle des pro-fessionnels et de leurs entreprisesconsiste aujourd'hui à explorer lamanière dont l'IA générative peut êtreutilisée pour nous rendre plus produc-tifs.Cinq chefs d'entreprise expliquentcomment eux et leurs organisationscommencent à explorer et à exploiterl'IA générative - et ils suggèrent cinqfaçons de s'impliquer, vous aussi.1. Jouer avec la technologieAdam Warne, DSI du vendeur de vête-ment River Island, explique que sonentreprise commence déjà à "jouer"avec la technologie GPT. Avant que cesexplorations ne passent à l'étape sui-vante, il veut s'assurer que la technolo-gie est prête pour les services encontact avec la clientèle."Je pense que nous sommes probable-ment dans la même situation que beau-coup d'autres", dit-il. "Nous l'utilisonspour générer des idées de contenu,qu'il s'agisse d'articles de blog, d'ar-ticles de marketing ou de descriptionsde produits. Mais nous ne l'utilisonspas dans un environnement de pro-duction".Comme d'autres DSI, M. Warne est pru-dent quant à l'utilisation de l'IA. Pourl'instant, il estime qu'il doit y avoir un"lien humain et concret" entre ce quel'IA générative fait au sein de l'entre-prise et ce que le client voit à l'exté-rieur.Mais il s'attend à voir des progrèsrapides dans le niveau d'automatisa-tion - et il conseille à tous les profes-sionnels de commencer à explorer l'IAgénérative."Je pense que la vitesse à laquelle elleest arrivée sur le marché et se dévelop-pe signifie que tout le monde devraitgarder un œil dessus", dit-il. "Il s'agitd'un moyen de s'intégrer au courantdominant, mais je pense qu'il sera très,très rapidement prêt pour la produc-tion.2. L'utiliser pour être plus efficaceBrad Woodward, responsable des don-nées pour les magasins Hush, estconvaincu que les outils d'IA générati-ve pourraient donner un coup de fouetà la productivité de toutes sortes deprofessionnels, en particulier les déve-loppeurs informatiques - et il est déjàen train d'explorer les moyens d'y par-venir. "La façon dont nous l'envisa-geons, et la façon dont nous formonsd'autres personnes à son utilisation,

est de savoir comment nous pouvonsêtre plus efficaces dans notre travail",explique-t-il. "Ce qui est vraiment inté-ressant avec des outils commeChatGPT, c'est la façon dont ils peuventnous aider à faire des choses plus effi-cacement, comme écrire du code etinterroger des bases de données".M. Woodward donne un exemple tiréde sa propre vie professionnelle, où il arécemment dû créer un prototype demodèle de rapport. Il ne voulait pasutiliser de données réelles et, il n'y apas si longtemps, il aurait dû produireà la main l'échantillon de données pourle modèle. Au lieu de cela, il s'est tour-né vers l'IA.J'ai dit à ChatGPT : "Pouvez-vous megénérer un certain nombre de tablesde base de données et des exemples dedonnées pour ce modèle ? Il m'a donné100 lignes. J'ai ensuite demandé :"Puis-je en avoir d'autres ? Et il m'adonné 1 000 lignes", explique-t-il."C'était aussi simple que cela. Dans lepassé, cela aurait pris une heure oudeux. Aujourd'hui, je peux automatisercette tâche. Nous parlons donc d'IAgénérative au sein de l'équipe en nousdemandant comment nous pouvonsutiliser cet outil pour être plus effi-caces.3. Se concentrer sur le cas d'utilisation de l'entreprisePrakash Rao, chef de groupe des pro-jets de chaîne d'approvisionnementchez Landmark Group, estime queChatGPT a un énorme potentiel, maisqu'il est essentiel de se concentrer surl'analyse de rentabilité. "Sinon, ce n'estque du jargon", dit-il. M. Rao comparel'essor de l'IA générative aux innova-tions figurant sur le Hype Cycle forEmerging Technologies de l'analysteGartner. Chaque innovation passe parun pic d'attentes exagérées, où les gensde l'industrie informatique et d'autressecteurs d'activité considèrent la tech-nologie comme une panacée.À l'heure actuelle, M. Rao dit s'attendreà un "creux de désillusion", où le batta-ge médiatique autour de l'IA commen-ce à diminuer avant d'atteindre un pla-teau, où l'acceptation, l'adoption etl'exploitation à grande échelle sontmonnaie courante.

"Les technologies qui ont vraiment uneapplication commerciale atteignent unniveau tel que tous les cas d'utilisationen découlent", explique-t-il. "De nom-breux cas d'utilisation utiles verront lejour et nous constaterons des effetsmultiplicateurs en termes d'avantagespour ces technologies. M. Rao indiqueque les fonctions commerciales deLandmark Group exploreront ChatGPT,en particulier le marketing et lesventes, où l'IA pourrait offrir de nou-veaux niveaux de service et d'interac-tion avec les clients."Et bien sûr, ChatGPT est quelquechose que nous évaluerons égalementdans la chaîne d'approvisionnement",dit-il. "Mais pour l'instant, je n'ai pasvu d'applications utiles".4. Explorer les outils prêts pourl'entrepriseRobyn Furby, responsable de l'adop-tion des technologies à la compagnied'assurance NFU Mutual, estime queChatGPT doit être exploré avec pru-dence, mais elle est enthousiaste quantau potentiel des adaptations queMicrosoft peut y réaliser dans ses logi-ciels."Nous cherchons à comprendre ce quecela signifie", explique-t-elle. "Naturel-lement, dans toute organisation de ser-vices financiers, nous serons prudents.Et en tant que passionnée de technolo-gie, je souhaite aider les gens à l'utili-ser en toute sécurité. Pour l'instant,nous nous concentrons donc sur lafaçon dont vous pouvez l'utiliser demanière appropriée aujourd'hui."Furby estime que la puissance réelle deChatGPT sera atteinte lorsqu'il seraintégré dans des services d'IA destinésaux entreprises, tels que MicrosoftCopilot, qui utilisera les LLM commeGPT-4 pour offrir de l'aide pour destâches spécifiques, telles que répondreà des questions, fournir des informa-tions et générer du contenu."Je pense qu'il sera très intéressant devoir comment il sera utilisé", dit-elle.Windows Copilot commencera à êtredéployé dans une version Preview deWindows 11 ce mois-ci."En attendant, nous devons sensibili-ser les gens aux différences entre tousces outils d'intelligence artificielle :

que pouvez-vous faire avec des outilsexternes comme ChatGPT et Bing, etque pouvez-vous faire avec Copilot ? Etje pense que cette période d'éducationva être un processus massif".5. N'oubliez pas de vous penchersur les autres domaines de l'IAStephen Wild, responsable de l'ingé-nierie pour l'observabilité et l'automa-tisation chez 888 William Hill, a com-mencé à s'essayer à ChatGPT, commed'autres membres de son équipe, enparticulier les plus jeunes.Cependant, expérimentation ne signi-fie pas production. Selon Stephen Wild,les professionnels doivent veiller à ceque l'IA générative produise des avan-tages commerciaux importants."Pour l'instant, c'est plutôt une sourced'inquiétude", déclare-t-il en réfléchis-sant à l'évolution rapide des dévelop-pements. "Le plus gros problème queje vois avec la version gratuite deChatGPT est qu'elle ne va pas au-delàde 2021".Comme d'autres leaders du numé-rique, M. Wild pense que le lancementd'applications d'IA spécifiques pour lesentreprises constituera un point debasculement."Il sera intéressant de voir Microsoftaller au-delà de Bing et commencer àincorporer la technologie dans desapplications telles que Teams. Ce seraprobablement la prochaine granderévolution technologique".Selon M. Wild, il est également impor-tant de reconnaître que l'influence del'IA ne se limite pas aux systèmes géné-ratifs. Par exemple, son organisationutilise la plateforme automatisée desurveillance et d'observabilité desapplications de New Relic."L'apprentissage automatique est déjàtrès important pour nous. Nous utili-sons l'IA par l'intermédiaire de NewRelic et de son service d'alerte, ce quinous permet de réduire le nombred'alertes que nous devons surveiller",explique-t-il."Nous l'utilisons également pourdétecter les robots qui recherchentconstamment nos cotes et essaient deprendre des libertés avec nos promo-tions. Plus nous pouvons trouver debots, mieux c'est".



16

Le jeune indéPendant # 7723 du mercerdi 25 octobre 2023

Le professeur Joseph“Joe” Dituri, officier demarine à la retraite, estaujourd’hui scientifique bio-médical et plongeur explora-teur. Il a vécu 100 jours auJules’ Undersea Lodge. Ils’agit du seul hôtel sous-marin des États-Unis, situéau fond d’un lagon de 9mètres de profondeur prèsdes Keys de Floride.Contrairement à un sous-marin, qui utilise une techno-logie permettant de mainte-nir la pression intérieure aumême niveau qu’en surface,l’intérieur de l’hôtel sous-marin est adapté à la pres-sion plus élevée qui règnesous l’eau. Dans la capsule oùle professeur a séjourné -l’”hôtel” comprend une pièceavec deux chambres et unesalle de bain - la pression del’air est environ deux foisplus élevée qu’à la surface.En 2014, deux professeursdu Tennessee ont passé exac-tement 73 jours, 2 heures et

34 minutes dans le mêmepavillon.100 joursAu 74e jour de son extraordi-naire mission sous-marine, leprofesseur Dituri avait déjàbattu le record mondial de la“vie sous-marine la pluslongue”, comme l’a confirméle mois dernier le GuinnessWorld Records. Mais son pro-jet scientifique, baptisé “Pro-ject Neptune 100", durait100 jours au total. Il a doncdû persévérer. Vendredi, lechercheur est remonté à lasurface pour la première foisdepuis le 1er mars et a enfinpu ressentir le soleil sur sonvisage.“Il n’a jamais été questionde record”“Il n’a jamais été question derecord”, a déclaré M. Dituri,qui a insisté sur le fait qu’il lefaisait pour la science. “Ils’agissait d’accroître la tolé-rance humaine au mondesous-marin et à un environ-nement isolé, confiné et

extrême.” Plus précisément,le projet visait à mieux com-prendre comment le corps etl’esprit humains réagissentface à une exposition prolon-gée à une pression extrêmeet à un environnement isolé,et vise notamment à aider leschercheurs océaniques et lesastronautes lors de futuresmissions à long terme.Durant les trois mois et neufjours qu’il a passés sousl’eau, Joe Dituri a effectué desexpériences et des mesuresquotidiennes pour surveillerla manière dont son corpsréagissait à l’augmentationde la pression au fil dutemps.

“Surhomme”Il avait déjà déclaré qu’il vou-lait prouver que l’excès depression qu’il subissait sousl’eau rendait son corps plusfort. Les lésions cérébrales serétabliraient ainsi mieuxgrâce à l’augmentation de lacirculation sanguine. “Jem’attends à sortir de l’eaucomme un surhomme”, avait-il déclaré avec humour audébut de ses recherches.Au cours de son séjour sousl’eau, le professeur a rencon-tré plusieurs milliers d’étu-diants de 12 pays différentsvia vidéoconférence. Et areçu la visite de plus de 60plongeurs.

Don Gorske, l’hommequi a mangé près de 30 000 Big Mac !
Âgé de 64 ans, Don Gorske a étéreconnu par le livre GuinnessWorld Records en 2016 pour avoirmangé 28,788 Big Mac. Selon FoxBusiness, Gorske mange environ14 Big Mac chaque semaine, ceshamburgers représentent 90 à95% de son régime alimentaire.Don Gorske a déclaré qu’il mange-ra son 30 000e Big Mac d’ici mai etpromet de continuer à manger deshamburgers jusqu’à son derniersoupir. Et en dépit des conseilsmédicaux irréfutables concernantla restauration rapide et sesméfaits sur notre santé, Gorske adit qu’il est en excellente santé.Selon les scientifiques,commencer le travailavant 10h est uneforme de torture !
sI vous détestez vous réveilleztôt, vous avez probablement rai-son. Paul Kelley , un chercheur àl’Université d’Oxford a découvertque « la forme la plus courante dela torture moderne » est de forcerles gens à commencer à travailleravant 10h.Le docteur Paul Kelley a déclaréqu’avant l’âge de 55 ans, le rythmecircadien des adultes est totale-ment désynchronisé par rapportaux heures de travail habituelles,ce qui amène à des conséquencesnégatives sur nos performances,notre humeur et notre santé men-tale.Ainsi, Kelley croit qu’il doit y avoirun changement dans les horairesdu travail afin qu’ils coïncidentavec l’horloge naturelle deshumains. Il a déclaré que le per-sonnel devrait commencer à tra-vailler à partir de 10h pour opti-miser leurs performances et amé-liorer leur bien-être.Même chose pour les plus jeunes,les expériences sur le rythme cir-cadien ont montré qu’un enfant de10 ans ne se concentrera pasentièrement sur le travail acadé-mique avant 8h30. De même, unjeune de 16 ans devrait commen-cer à 10 h pour obtenir lesmeilleurs résultats.

iNSOLITE Le Jeune Indépendant 

une FrançaIse a décidé de jouer au tirage Lotoaprès avoir vu la publicité mentionnant le jackpot de5 millions d’euros. La joueuse s’est alors connectée à son compte FDJ en ligne pour remplir deux grilles de jeu. Cependant,après quelques minutes, elle s’est rendu compte
qu’elle avait complété les grilles pour le tirage dulundi suivant, et non celui du samedi. Bien décidée à tenter sa chance pour les 5 millions,la femme a complété deux nouvelles grilles pour lesamedi en changeant seulement un numéro: elle aremplacé le 45 par le 34, année de naissance 

de son père.Jackpot Et c’est petit changement de dernière minutequi a fait tout basculer. Le samedi 13 mai, les numéros gagnant du Loto étaient les suivants: 6, 9, 25, 34, 43 et le numéro Chance, le 5. La joueusea donc empoché le jackpot de 5 millions d’euros.

Retour sur la terre
ferme pour “Dr.

Deep”. Ce professeur
américain a refait
surface jeudi après

avoir vécu pas moins
de 100 jours dans un
pavillon sous-marin

spécial, sans dispositif
de décompression
adapté. Un record

absolu.

France
elle se trompe de date... et empoche 5 millions d’euros au Loto

FRANCE - Le hasard fait parfois bien les choses. comme le rapporte le média capital, une joueuse française a remporté le jackpot du Loto 
après s’être trompée de date dans son tirage. une petite erreur qui lui a finalement permis de repartir avec la somme de 5 millions d’euros.

Un scientifique américain de retoursur la terre ferme après 100 jourspassés sous l'eau

LE SAVIEZ VOUS J Indépendant
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la Grande-Bretagne veut se fourniren énergie solaire depuis l'espace

L'un des leaders mondiaux desénergies renouvelables veuts'envoler dans l'espace pourconsolider sa sécurité énergétique. LaGrande-Bretagne va octroyer 4,3 mil-lions de livres (5 millions d'euros) à larecherche et aux entreprises du royau-me pour les aider à développer l'éner-gie solaire dans le domaine spatial, rap-portait The Guardian mardi 13 juin2023. Il faut se représenter des tapis depanneaux coiffant des satellites flottantdans l'espace. Des projets qui pour-raient se matérialiser par la création demilliers d'emplois dans les prochainesannées.Une efficacité supérieure aux panneaux terrestresDe quoi creuser les méninges des plusgros cerveaux de la Couronne. Des éta-blissements prestigieux ont présenté

des projets imaginant des systèmes detransmission de l'énergie solaire del'espace à la Terre. Une ingénierie com-plexe, qui nécessite de résister auxnombreuses radiations. L'universitéQueen Mary de Londres a par exemplemis au point un fil invisible qui permet-trait d'acheminer sans risque l'énergiejusqu'au sol.Les bénéfices énergétiques pourraientêtre substantiels. En l'absence d'atmo-sphère, la lumière du soleil n'est pas fil-trée. Conséquence, la productiond'énergie d'un panneau solaire spatialest supérieure à un panneau terrestre.Il serait également plus aisé de plani-fier la quantité d'énergie produite, lesparamètres incertains de la couverturenuageuse et de la lumière du soleilétant exclus.Objectif neutralité carbone

Le gouvernement l'assure : l'énergiesolaire spatiale répond aux besoinsélectriques du pays. Selon une étudeindépendante, publiée en septembre2021 par l'agence Gov.uk, l'énergiepotentielle produite par les panneauxspatiaux pèserait un quart de laconsommation future d'ici à 2050. L'an-

née n'est pas choisie au hasard. Ellecorrespond à l'horizon fixé dans la loi"Climate Change Act", adoptée en 2008,indique l'Organisation de coopérationet de développement économiques(OCDE).

un nouveau matériau très
prometteur puise 
de l'eau potable dans l'air
sec des déserts

des chercheurs ont mis au pointun gel salé dont la fonction est d'extra-ire de l'eau pure d'un air très sec. Uneinvention qui pourrait représenter unealternative au manque d'eau potabledans certaines régions affectées parles sécheresses. Selon l'ONU, près de

deux milliards de personnes sont pri-vées d'eau potable. Un chiffre en reculpar rapport au début du XXIe siècle,mais qui demeure très problématique,alors que les besoins vont considéra-blement augmenter dans les pro-chaines décennies. Des chercheurs du célèbreMassachussetts Institute of Technolo-gy (MIT) ont révélé avoir réussi àmettre au point une technique visant àextraire une quantité importante d'hu-midité d'un air très sec. L'étude a étépubliée le 18 mai 2023 dans la revueAdvanced Materials.Un volume important de selDes tentatives antérieures avaient étélancées pour extraire de l'eau pure del'air très sec – sans succès. Pour cetteexpérience, les scientifiques ont ajoutédu chlorure de lithium, un sel trèsconcentré abondamment utilisé dansl'industrie. Grâce à ce composé, l'air le plus sec se métamor-

phose en vapeur d'eau. Un processusfastidieux au fort "potentiel", selon lechercheur du MIT Carlos Diaz-Marin,l'auteur principal de l'étude. "Nousexplorons des pistes très différentes,comme la manière de rendre la clima-tisation plus efficace et de récolter demanière optimale l'eau. Ce matériau a tellement de potentielen raison de son faible coût et de sonefficacité", a indiqué Carlos Diaz-Marindans un communiqué du MIT. Cettetechnique à bas coût représenterait

une aubaine pour de nombreusesrégions du globe. Changement climatique et sécheresseSelon l'Organisation métérologiquemondiale (OMM), les changements climatiques et démographiques vontaggraver les pénuries d'eau. Le manque d'eau neconcernera pas simplement les paysoù les infrastructures sont déjà insuffisantes. 

Les images féériques detourbillons de glace dansl'Arctique dévoilées par laNASA
D'une longueur de plusieurs centainesde kilomètres, la masse de glaceencercle une péninsule russe situéeen mer d'Okhotsk. Les volumes deglace se réduisent constamment sousl'effet du réchauffement climatique.Vue du ciel, la scène ressemble à unetraînée de poudre qui s'enroule avecmajesté près d'une péninsule empliede neige. La National Aeronautics andSpace Administration (NASA) a captu-ré des images satellitaires de cen-taines de kilomètres de glace dans lamer d'Okhotsk, près de la péninsule

russe de P'yagina. Les somptueux cli-chés ont été diffusés le 12 juin sur lecompte Twitter de la NASA. Ils témoi-gnent aussi des dégâts croissants cau-sés par le réchauffement climatique.Un phénomène annuelCe spectacle se déroule chaque année,à l'aube de l'été, dans les eaux de lamer d'Okhotsk. Il est le résultat d'unprocessus de la fonte des mers deglace, charriées par les puissants cou-rants océaniques. Ces dernières sontpoussées par les vents vers le sud. Lestourbillons de glace peuvent durerpendant plusieurs mois, avant de dis-paraître. En 2018, des serpentins gla-cés avaient occupé l'océan Pacifique,près de l'île japonaise d'Hokkaido, laplus septentrionale du pays, rappor-tait le média local The Mainichi. Cesphénomènes ne sont pas circonscritsaux climats extrêmes de l'Arctique. Ilspeuvent se produire en Europe. Entémoignent les images ébouriffantesde "crêpes de glace" diffusées auRoyaume-Uni en décembre 2022.

Le gouvernement britannique va allouer 5 millions d'euros à la recherche pour développer l'énergie provenant du soleil dans l'espace.
Une manière de renforcer la sécurité énergétique du pays.
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L'asthme est une maladie inflammatoirechronique des voies respiratoires. Il semanifeste par une constriction desvoies respiratoires et des difficultés àrespirer.
quelle est la définition de l'asthme
du nourrisson ?"Chez le nourrisson, il n'y a pas de don-nées épidémiologiques précises et ladéfinition n'est pas consensuelle. Lemanque de clarté des définitions del'asthme a favorisé l'utilisation de mul-tiples périphrases : " bronchite asthma-tiforme ", " toux asthmatiforme ", "bronchiolites répétées " " Elle définitl'asthme chez l'enfant de moins de 36mois par :tout épisode dyspnéique avec râles sibi-lants, qui s'est produit au moins troisfois depuis la naissance et cela quelsque soient l'âge de début, la causedéclenchante, l'existence ou non d'uneatopie.ces épisodes de sifflements sont discon-tinus, avec des périodes pendant les-quelles l'enfant est asymptomatique.d'autres tableaux cliniques doivent faireévoquer un asthme : toux induite parl'exercice, toux nocturne, toux chro-nique ou récidivante, toux persistantaprès une bronchiolite, sifflements per-sistants.
quelles sont les causes 
de l'asthme du nourrisson ?On peut distinguer deux principauxtypes d'asthme chez l'enfant comme ledétaille le Dr Fabienne Kochert,pédiatre à Orléans : "L'asthme 'viroinduit' plus fréquent avant l'âge de 5ans : l'épisode sifflant fait suite à uneinfection virale (bronchiolite parexemple) et l'asthme allergique : causépar des aéro allergènes (acariens, poilsd'animaux, moisissures, pollens, …) :plus fréquent après l'âge de 5 ans." "Onattribue la plupart des asthmes dunourrisson à un retard de développe-ment des petites bronches. Ce retard de croissance du système res-piratoire induit des épisodes facilitésd'encombrement et explique les symp-tômes lors de chaque infection virale.Finalement, les enfants qui présententle risque le plus élevé de rester asthma-tiques seront ceux chez qui aura été misen évidence le "fameux" terrain aller-gique qui prédisposera aux rechuteset/ou aux manifestations persistantespendant l'enfance" complète le Dr Syd-ney Sebban, pédiatre, dans le livre"Asthme sous contrôle" paru aux Edi-tions Alpen.

quels sont les symptômes de
l'asthme chez l'enfant ?L'asthme se manifeste par des difficultés respiratoires :respiration rapide et sifflante avec despériodes pendant lesquelles l'enfant estasymptomatique,râles sibilantstoux induite par l'exercice,toux nocturne,toux chronique ou récidivante,toux persistante après une bronchiolite,sifflements persistants.'Ce qui doit frapper c'est le caractèrerécidivant et/ou prolongé des manifes-tations respiratoires" souligne le DrSebban. Les signes de gravité sontpâleur, fatigue, difficultés d'alimenta-tion, mauvais état d'oxygénation (lèvresbleues). Dès l'apparition de ces symp-tômes il est recommandé consulter enurgence."Les enfants siffleurs peuvent avoir desdiagnostics erronés de bronchite, bron-chiolite"
comment est posé le diagnostic ?Lors de la consultation, le médecin exa-mine le nourrisson à la recherche dessignes de l'asthme. Il mène ensuite uninterrogatoire avec les parents afin dedéterminer la fréquence des crise, lesantécédents familiaux, les facteursdéclenchant, etc. "Les enfants siffleurs peuvent avoir desdiagnostics erronés de bronchite, bron-chiolite, pneumopathie, reflux gastro-œsophagien ou infections ORL alors queleurs symptômes sont évocateursd'asthme en raison de leur caractèrerécidivant. Cela peut retarder la mise enroute du traitement" prévient la HAS.Sont en faveur du diagnostic d'asthmela présence des signes suivants :la répétition d'épisodes de toux et desifflements (≥ 3), souvent favorisés parles infections virales, les irritants enparticulier le tabagisme dans l'environ-nement, l'exercice ou les émotions ;la prédominance nocturne des symptômes ;la normalité de l'examen clinique entreles crises, et l'absence de retentisse-

ment sur la courbe staturo-pondérale.la présence de signes d'atopie person-nels (eczéma atopique, rhinite aller-gique, allergie alimentaire) et familiaux(asthme, rhinite allergique et eczémaaopique chez les parents et/ou dans lafratrie). Cependant leur absence ne doitpas faire renoncer au diagnostic.la radiographie de thorax de face estindispensablel'efficacité d'un traitement antiasthma-tique d'épreuve renforce le diagnostic60 à 70% des nourrissons vont guérirde cette maladie à l'âge préscolaire (3 à4 ans)
quels sont les traitements 
de l'asthme chez l'enfant ?"Le traitement comporte deux volets. Le premier est symptomatique avec unbronchodilatateur (salbutamol) et untraitement de fond avec des cortisté-roïdes inhalés", explique le Dr Kochert.Ce traitement de fond permet decontrôler l'asthme et de donner à l'enfant une vie normale. "Les parents seront rassurés d'ap-prendre que 60 à 70% des nourrissonsvont guérir de cette maladie à l'âge pré-scolaire (3 à 4 ans)" précise le Dr Seb-ban.
quels sont les risques de 
complications ?La principale complication est l'état demal asthmatique, il s'agit d'une crised'asthme qui s'aggrave et se prolonge. Ils'agit d'une situation d'urgence vitalequi nécessite une prise en charge enréanimation. Moins grave est la surin-fection respiratoire en cas d'infectionvirale, qui nécessitera un traitementantibiotique
comment prévenir l'asthme chez
l'enfant ?Avant toute chose, il est impératif d'évi-ter le tabagisme passif. En cas d'asthmeallergique : éviter l'exposition aux aller-gènes ou proposer un traitement dedésensibilisation. Des traitements antiallergiques peuvent également être pro-posés. Il est également recommandé desuivre les mesures d'hygiène en périoded'infection virale (bien se laver les

mains avec du savon, éternuer dans unmouchoir jetable, mettre un masque,bien laver le nez de son enfant, interdi-re aux animaux de compagnie l'accès àla chambre).
Jus de citron : remède
santé ?

BOIRE un jus de citron à jeun serait détox,
bon pour le foie, boosterait le système
immunitaire ou encore aiderait à maigri.
Quels sont les bienfaits santé du jus de
citron ?
Le jus de citron a des propriétés :

-Antiseptiques
-Antivirales
-Est un bon nettoyant de l'organisme
-Ami du foie, il stimule la production de bile
Immunostimulantes : 
"il aide à maintenir et à relancer un système
immunitaire sensible. ---La vitamine C agit
dans de nombreux processus métaboliques,
en défense naturelle et en stimulant 
l'énergie" 

Quels sont les dangers du jus de citron ?

Le jus de citron peut devenir irritant sur la
sphère digestive et notamment lorsqu'on a
une sensibilité gastrique ou intestinale. "Il
n'est pas recommandé aux personnes 
frileuses, ni à celles ayant une hernie 
hiatale, des problèmes gastriques comme un
ulcère, prévient la naturopathe. Il peut 
également acidifier tout l'organisme pris à
haute dose, perturber l'équilibre acido-
basique et potentiellement amener des 
problèmes articulaires à cause de son 
acidité. Il faut donc s'écouter, ne pas en
prendre en continu,
faire des pauses."

BIEN-ÊTRE

Chez l'enfant
l'asthme fait suite à
une infection virale
ou peut être causé
par un allergène.
Face à certains
signes d'alerte, 
une consultation

d'urgence s'impose.
Liste des

recommandations.

BIen-être

Asthme du nourrisson : symptômes,
que faire ?
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les vaccins sont des copies à courte
durée de vie de recettes chromoso-
miques qui dirigent la production
d’antigènes sélectionnés tels que la

protéine spike. La production massive
d’ARNm nécessitant la disponibilité mas-
sive de modèles d’ADN, “plus d’un mil-
liard de copies sont administrées lors de
chaque injection dans le corps humain”.
Selon M. Bhakdi, ce résultat est obtenu
grâce aux “milliards et trillions de copies
de l’ADN” provenant des bactéries. Les
“recettes” des protéines virales sont conte-
nues dans de minuscules chromosomes
bactériens qui sont insérés dans des plas-
mides, puis les plasmides se multiplient.
Ensuite, “les plasmides sont récoltés et uti-
lisés comme modèles pour la production
de copies d’ARN”, a déclaré M. Bhakdi,
décrivant comment les molécules d’ARN
sont ensuite emballées dans de minuscules
globules gras appelés nanoparticules lipi-
diques (LNP). “Le matériau d’emballage
est essentiel pour protéger l’ARN de la
destruction, afin qu’il puisse circuler dans
la circulation sanguine et atteindre tous les
organes du corps”, a déclaré M. Bhakdi.
Les LNP agissent comme des “chevaux de
Troie”, selon Bhakdi. Ils sont absorbés par
les cellules, leur cargaison est libérée… et
les “recettes” dirigent [the]production du
produit génétique “, a-t-il déclaré. Mme
Rose a comparé ce processus à un système
de “livraison rapide”.

le vAccin covid : un leurre
et une tromPerie

M. McKernan a fait remarquer que les fla-
cons de vaccin Covid-19 utilisés lors des
essais cliniques et approuvés par la suite
“ne sont pas les flacons qui ont été donnés
au public”. L’essai clinique a permis d’ad-
ministrer un vaccin fabriqué selon le “pre-
mier procédé”, qui utilise la PCR pour
fabriquer l’ADN qui est ensuite transformé
en ARN pour fabriquer la protéine spike, a
expliqué M. McKernan. Cependant, “une
fois l’essai terminé, ils [performed] ont un
joué un tour”, a-t-il déclaré. “Ils sont pas-
sés à un processus de production qui
fabrique cet ADN dans E. coli. “Cela
implique un risque différent”, a déclaré M.
McKernan. “Lorsqu’ils sont passés à la
production à échelle, … il fallait mainte-
nant extraire l’ADN de l’E. coli sans
qu’aucune des parties de l’E. coli ne l’ac-
compagne”. M. McKernan a expliqué que
certaines parties d’E. coli sont des
endotoxines connues qui peuvent provo-

quer une anaphylaxie, une réaction aller-
gique grave. M. Bhakdi a déclaré : “La
contamination des vaccins ARNm par de
l’ADN plasmidique … doit être considérée
comme la règle et non comme l’excep-
tion”.

l’Adn du sv40 : lA révélAtion
lA Plus frAPPAnte

M. McKernan a parlé de “la révélation la
plus frappante” : les composants du SV40
qui favorisent le cancer sont présents dans
les vaccins monovalents de Pfizer. Ces
composants n’ont pas été “divulgués aux
autorités de régulation”, a-t-il déclaré.
C’est important, a déclaré M. McKernan,
car “le SV40 est un outil bien connu pour
la thérapie génique. Si vous voulez intro-
duire de l’ADN dans le noyau, c’est la
navette que vous utilisez pour y parvenir”.
Selon McCullough, SV40 est l’abréviation
de Simian Virus 40. “Il s’agit d’amplifica-
teurs commerciaux connus pour augmen-
ter la production d’un gène dans l’E. coli
afin de produire un produit”, a-t-il déclaré.
Le code génétique SV40 est bien connu
pour être absorbé par les cellules humaines
et potentiellement causer un cancer. “Il
favorise l’activation des proto-onco-
gènes qui deviennent alors cancéreux dans
les cellules”, a déclaré M. McCullough. M.

Lindsay a qualifié le SV40 de “super pro-
moteur”, expliquant que le SV40 est
“excellent pour stimuler l’expression des
gènes et s’il se trouve au-dessus d’un
oncogène, il est évident qu’on peut avoir
une explosion d’une amplification dans un
gène cancéreux”. McKernan a ajouté : “Si
vous avez des nanoparticules
lipidiques qui encapsulent ce matériau,
vous avez maintenant un cheval de Troie
pour pénétrer dans les cellules”.

les vAccins Arnm resPectent
toutes les définitions

d’une “thérAPie Génique”

Selon M. Bridle, la documentation révélée
la semaine dernière par Santé Canada dans
le cadre d’une demande de liberté d’infor-
mation montre que l’ADN plasmidique ne
figure pas parmi les ingrédients des vac-
cins à ARNm. “Toute personne ayant reçu
de l’ADN plasmidique lors de ces injec-
tions n’a jamais donné son consentement
en connaissance de cause”, a-t-il déclaré.
“Ceux d’entre nous qui connaissent le pro-
cessus de fabrication […] ont reçu l’assu-
rance qu’il n’y aurait pas d’ADN plasmi-
dique. Selon M. Bridle, il aurait dû être
facile pour les régulateurs de s’en aperce-
voir. Il a décrit sa participation au comité
consultatif d’un étudiant à la Maîtrise tra-

vaillant sur la production d’un vaccin pré-
clinique à base d’ARN messager. “Un seul
scientifique débutant” n’a eu “aucun pro-
blème à se débarrasser de ces contami-
nants d’ADN bactérien”, a-t-il déclaré. “Il
n’y a aucune excuse [for] des entreprises
comme Pfizer et Moderna, avec tout leur
argent et tous leurs experts scientifiques,
de laisser l’ADN plasmidique dans les
vaccins”, a déclaré M. Bridle. “Le fait
qu’ils ne s’en soient pas débarrassés est
flagrant. Mme Rose a déclaré que, puisque
nous avons la preuve qu’il y a de l’ADN
dans les vaccins à ARNm Covid-19, “ces
produits respectent chacune et toutes les
définitions de thérapie génique; ce sont des
thérapies géniques”. “Même si ce n’était
pas le but recherché, c’est le résultat
auquel nous sommes confrontés aujour-
d’hui”, a-t-elle déclaré, ajoutant que ces
thérapies se sont révélées avoir des “effets
auto-immuns mortels” et provoquer des
“cancers latents” qui n’apparaissent sou-
vent que deux à quatre ans plus tard. “Que
se passe-t-il lorsque l’ADN de ces plas-
mides, fragmenté ou intact, pénètre dans le
noyau de la cellule ?” demande le Dr Lind-
say. “Il peut y avoir des mutations de
l’ADN et cela peut se produire par le biais
de substitutions ou de suppressions.
=== Les thérapies géniques peuvent conta-
miner le patrimoine génétique 
Mme Lindsay a déclaré qu’une autre pré-
occupation concernant les vaccins Covid-
19 est “que les thérapies géniques soient
transmises à la progéniture et entraînent
une contamination du patrimoine géné-
tique”, notant qu’il existe des mécanismes
par lesquels cela peut se produire, tels que
le transfert de gènes par le sperme ou par
“l’intégration réelle dans le génome”.
“L’ARNm lui-même peut être retranscrit
en ADN et s’intégrer dans le génome, ce
qui provoque des cancers”, a déclaré Lind-
say, “[particularly] dans les ovaires, dans
les testicules”. “Ma très grande préoccupa-
tion est que ces thérapies géniques soient
transmises à notre progéniture et qu’elles
contaminent le patrimoine génétique”, a
déclaré Mme Lindsay. “J’ai contacté de
nombreux laboratoires pour leur demander
d’enquêter sur cette affaire”.
“Les vaccins s’accumulent dans les
organes reproducteurs, ce qui pourrait
immédiatement nuire à l’absorption pour
la fertilité [and]entraîner une mortinaissan-
ce”, a déclaré M. Bhakdi.

Michael Nevradakis, Ph.D.
(Suivra)

Les contaminants de L’adn contenus dans Les vaccins covid 

risques de cancers et de modification du génome
humain, selon les scientifiques
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télévision
PROGRAMME DU JOUR 

Série hospitalière Etats-Unis, 2021
New Amsterdam

Jeu - 2023
Le meilleur pâtissier

Magazine de société
France 2013
Enquêtes criminelles

Film fantastique
Grande-Bretagne - Etats-Unis
Cendrillon

Série policière France
Mongeville

Cinéma Film d'aventures
France 2022
King

Série policière France,2022
Les invisibles

Football : Ligue des champions
Paris-SG / Milan AC

Cinéma Thriller
Etats-Unis - 1991
Le silence des agneaux

Cinéma Comédie, 2021
Permis de construire

Cinéma Drame, 2022
The Son

Divertissement
Saison 1
Booder is back 

21 h 05

21 h 00

20 h 55

21 h 00

21 h 00

20 h 50

21 h 05

20 h 50

20 h 55

20 h 50

21 h 00

21 h 00

22 h 56

la chaine 21h03

Série humoristique Etats-Unis 2023
Saison 5 Épisode 1/2

What We Do in the Shadows
Nandor et Laszlo passent une soirée en 
compagnie de Sean et de ses amis. Nadja
découvre l'origine de sa malchance.
Les vampires aident Sean à organiser un défilé.
Nadja réalise un voeu de sa poupée. Laszlo et
Nandor vérifient les caractéristiques attribuées
aux vampires.

Série dramatique Etats-Unis 2023
Saison 7 Épisode 1/2

Billions
Avant de se lancer dans la course à la 
présidentielle, Prince veut s'assurer de la
loyauté de Wendy. Cette dernière ne voit pas
cette candidature d'un très bon oeil et cherche
à entrer en contact avec Axe pour lui 
demander conseil.

JEUNE INDEPENDANT 



lA déPouille du chanteur Cherif Hama-
ni est arrivée, hier, à Tizi Ouzou. Elle a été
exposée dans l’espace de la maison de la
culture Mouloud-Mammeri pour permettre
aux milliers de personnes venues de se
recueillir à sa mémoire. 
Parmi les milliers de personnes venues lui
rendre ce dernier hommage figurent plu-
sieurs personnalités du monde artistique et
culturel dont les Abranis, Hacène Ahrras,
Rabah Lani, Mohand-Améziane Ouazib et
Akli Yahiatène qui, en dépit de son âge
avancé (90 ans), il s’est déplacé jusqu’à la
maison de la culture pour se recueillir sur la
dépouille du disparu. 
Les autorités locales ont également rendu
hommage au défunt. En effet, le wali,
Djillali Doumi, et la délégation l’accompa-
gnant et composée de responsables civiles
et militaires, ont fait leur adieu au natif du
village Tagrara. 
La dépouille du chanteur, acheminée dans
une ambulance de la Protection civile, était
arrivée à la maison de la culture Mouloud-
Mammeri peu avant midi. En début
d’après-midi, après avoir permis à chacun

de lui rendre son dernier adieu, la dépouille
fut transportée vers le domicile familial, sis
à Thala-Allal (ville de Tizi Ouzou)
où  devait se dérouler la veillée funèbre. 
L’enterrement est prévu, doit-on rappeler, à
son village natal Tagrara, dans la commune
d’Aït-Mahmoud. Et vu la réputation et la
célébrité du défunt, il faut s’attendre à la
présence de centaines de milliers de per-
sonnes qui viendront assister à l’enterre-
ment. Feu Cherif Hamani a mené une

carrière artistique de presque un demi-
siècle. Ses débuts officiels dans la chanson
remontent exactement à l’année 1974 alors
qu’il était âgé de 18 ans. Notons enfin que
la Radio Tizi Ouzou, en guise d’hommage
au disparu, a diffusé, hier, sur ses antennes,
une multitude de ses chansons, notamment
celles ayant connu d’énormes succès popu-
laires.

De notre bureau,
Saïd Tissegouine
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HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:20 12:14 15:17 17:45 19:03

O U A R G L A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:34 12:27 15:31 17:58 19:15

C H L E F
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:46 12:39 15:43 18:11 19:28

M O S T A G A N E M
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:52 12:44 15:48 18:16 19:33

O R A N
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c ha

05:55 12:47 15:51 18:19 19:36

C O N S T A N T I N E
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:26 12:20 15:23 17:51 19:09

A L G E R
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:38 12:32 15:35 18:03 19:21

industrie
PhArmAceutique
Les danois encouragés
à investir en algérie 
le ministre de l’Industrie et de la
Production pharmaceutique, Ali Aoun,
a reçu, hier, Katrine From Hoyer,
l’ambassadrice du Danemark en
Algérie et les représentants de la
société danoise Leo Pharma. C’est ce
qu’a indiqué un communiqué du
ministère. 
Lors de cette rencontre, «les deux
parties ont salué les relations
historiques entre les deux pays et ont
souligné la nécessité de renforcer ces
liens davantage». Elles ont également
discuté de «la situation des
investissements danois en Algérie dans
le domaine de l’industrie
pharmaceutique, compte tenu de
l’expertise des laboratoires danois sur
le marché algérien», a-t-on ajouté. 
A cette occasion, M. Aoun  a
«encouragé» l’entreprise danoise Leo
Pharma à «se tourner davantage vers la
production locale» et cela «dans le
cadre de la diversification de ses
partenaires, y compris avec le Groupe
Saidal, l’entreprise nationale leader
dans le marché du médicament en
Algérie».
En outre, tout en rappelant que la
société Novo Nordisk est présente en
Algérie depuis 1958, M. Aoun a insisté
sur «l’importance de passer à la phase
de production effective de
médicaments en tant que première
étape, grâce à des investissements de
qualité répondant aux besoins du
marché national» et «de se tourner vers
l’exportation comme deuxième étape»,
est-il souligné dans le communiqué. 
Au final, Aoun a également saisi cette
l’occasion pour discuter des
opportunités d’investissement pour des
sociétés telles que Leo Pharma en
Algérie, grâce aux facilités offertes par
le gouvernement aux investisseurs
étrangers pour couvrir le marché
national.

S. N.

Projets innovAnts
L’ensia décroche son
premier label 
l’ecole nationale supérieure de
l’intelligence artificielle (ENSIA) de
Sidi Abdallah à Alger a obtenu son
premier label de projet innovant, a
annoncé, hier, le ministre de
l’Enseignement supérieur et de la
Recherche scientifique, Kamel
Baddari.
Des étudiants de troisième année de
l’Ecole nationale supérieure de
l’intelligence artificielle ont réalisé une
application intelligente baptisée
«Goustu» destinée aux élèves du
baccalauréat, a-t-il précisé. 
L’Ecole nationale supérieure de
l’intelligence artificielle, qui a ouvert
ses portes au cours de l’année
universitaire 2021-2022, est un pôle
d’excellence de la formation supérieure
qui assure la formation de l’élite dans
les différentes spécialités relevant de
l’intelligence artificielle à travers
l’introduction des dimensions
d’innovation, de transition
technologique et entrepreneuriale dans
le parcours de formation et de
recherche.

S. B.

tramway d’aLger 

de nouveaux horaires
d’exploitation 

lA société d’exploitation des tramways (Setram) a annoncé de nouveaux horaires d’ex-
ploitation sur son réseau d’Alger, à partir d’aujourd’hui. Ainsi, le premier départ de la sta-
tion de Ruisseau est fixé à 5h30, alors que le dernier départ depuis cette même station est
désormais programmé à 22h00. Quant à la station de Dergana, le premier départ est fixé
5h30, tandis que le dernier départ est prévu à 21h00, précise-t-on de même source.

S. N.

tizi ouzou

vibrant hommage à feu Cherif Hamani

ce lieu, baptisé «Espace
Ghaza» et situé sous un
chapiteau spécialement

aménagé, servira de scène à
une série d’événements artis-
tiques, culturels et intellectuels
visant à exprimer un soutien
indéfectible envers la Palestine,
actuellement en proie à des
agressions sauvages commises
par l’occupant sioniste.
Au programme, une conférence
sur la poésie de résistance ani-
mée par Ali Malhi, Fateh Allek,
Abdelhamid Bourayou, une
soirée poétique de solidarité
avec Ghaza animée par Slima-
ne Djouadi, Abdelmalek Grine,
Omar Berdaoui, Ibrahim Kara
Ali, Kaci Saadi, Nadia Sebkhi,
Faten Amazigh et Fouzia Lara-
di. D’autres sujets de discus-
sion incluront «La narration de
la résistance palestinienne dans
le roman arabe» par Amina
Belala et Inchirah Saadi.   
«Le roman algérien et la Tagh-
riba palestinienne» sera au
cœur d’une rencontre dirigée
par Waciny Laredj, Mohamed
Sari, Azzedine Djellaoudji,
Abdelmounim Bansayah et
Boumediene Belkebir, ainsi
qu’une soirée poétique sous le
slogan «Novembre et la Pales-
tine» animée par Bouzid Har-
zallah, Brahim Seddiki, Lazha-
ri Labter, Zoubir Derdoukh,
Omar Achour, Ahmed Hamdi,
Ahcene Douas, Houcine Al
Akraa, Nadir Teyar et Al-Akh-
dar Fellous. Le Salon abordera
également la question du
«roman arabe et la narration
du drame palestinien» animée
par Amine Zaoui, Fayçal

El Ahmar, Lounis Benali, Said
Boutadjine et Gellouli Ben-
saâd. Le Centre national du
livre (CNL) organisera un évé-
nement sur «Les valeurs du
Premier novembre et la cause
palestinienne».
De son côté, le ministère de la
Culture et des Arts a élaboré
«un programme spécial pour
soutenir la Palestine qui subit
les conséquences génocidaires
infligé par la machine de guer-
re sioniste», a indiqué le minis-
tère dans un communiqué. Des
lectures de poésie, une exposi-
tion de livres palestiniens, des
discussions sur la littérature et
la culture palestinienne, des
concours intellectuels, ainsi

que la création d’œuvres artis-
tiques sous forme de peintures
et de fresques, témoignant du
soutien et de la solidarité du
peuple algérien envers leurs
frères et sœurs palestiniens.
Ces activités se dérouleront au
sein de la Salle Tassili au
Pavillon central et à l’Espace
Ghaza aménagé pour l’occa-
sion. 
Le ministère de la Culture et
des Arts a invité «les citoyens
algériens intéressés par les
questions culturelles, littéraires
et artistiques à se joindre à eux
pour soutenir la cause palesti-
nienne, exprimant ainsi leur
rejet unanime de toute forme
d’agression subie par les 

Palestiniens, en particulier dans
la bande de Ghaza», a précisé
le communiqué du ministère.
Pour manifester leur solidarité
pour la cause des Ghazaouis, le
Syndicat national des éditeurs
du livre (SNEL) a également
prévu d’organiser la Journée de
solidarité culturelle envers le
peuple palestinien au sein du
26e Sila.
Le syndicat lancera le projet de
la «Bibliothèque de Ghaza»
avec la collecte de livres au
niveau de son stand au
Salon, ainsi que la publication
d’un ouvrage sur Ghaza avec la
participation de poètes algé-
riens.

Meriem Djouder 

Programme cuLtureL de soLidarité 

gHaza au Cœur du sila
Un espace dédié à Ghaza, en signe de solidarité avec le peuple palestinien, sera au centre des activités

du 26e Salon international du livre d’Alger, prévu du 25 octobre au 4 novembre. 


